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France :
Jean-Noël Barrot prêt à se rendre en 

Algérie pour désamorcer la crise

Les relations entre la France 
et l’Algérie connaissent 
une nouvelle période 

de turbulence. Ce vendredi 28 
mars, le porte-parole du Quai 
d’Orsay a confirmé qu’une visite 
du ministre français des Affaires 
étrangères, Jean-Noël Barrot, en 
Algérie était toujours envisagée. 
Cette annonce s’inscrit dans 
un contexte diplomatique tendu 
marqué par plusieurs dossiers 
sensibles, notamment l’affaire 
Boualem Sansal et la gestion des 
relations bilatérales.
Lors d’un point de presse, le 
porte-parole du ministère des 
Affaires étrangères français a 
souligné que Jean-Noël Barrot 
ne s’interdit aucun moyen 
d’action, y compris celui de se 
rendre en Algérie. Cette initiative, 

proposée dès janvier dernier, reste 
sur la table malgré l’absence de 
confirmation officielle quant à 
une date précise.
La France cherche ainsi à 
désamorcer une crise persistante, 
ravivée récemment par l’échec 
de l’expulsion de l’influenceur 
algérien Doualemn. Cet 
événement avait provoqué 
une vive réaction des autorités 
algériennes et accentué les 
tensions entre les deux pays. 
Aujourd’hui, Paris affirme 
vouloir défendre ses intérêts 
et ceux des Français, tout en 
maintenant une offre de dialogue 
ouverte avec Alger.
L’affaire Boualem Sansal, un 
sujet de discorde supplémentaire
En parallèle, la récente 
condamnation de l’écrivain 

Boualem Sansal par la justice 
algérienne est venue ajouter 
un nouvel élément de friction 
entre les deux États. L’auteur a 
écopé d’une peine de cinq ans de 
prison ferme et d’une amende de 
500.000 dinars. Une décision que 
la France a regrettée, comme l’a 
indiqué le porte-parole du Quai 
d’Orsay.
 « Nous avions déjà exprimé nos 
préoccupations concernant sa 
situation, notamment en raison 
de son âge », a-t-il précisé. 
Ce dossier vient renforcer les 
tensions existantes et illustre les 
différends persistants entre Paris 
et Alger sur les questions de 
liberté d’expression et de justice.
Depuis plusieurs mois, les 
interventions du ministre français 
de l’Intérieur, Bruno Retailleau, 

sur les dossiers liés à l’Algérie 
ont suscité des interrogations sur 
l’instance réellement chargée de 
gérer cette relation diplomatique.
Face à cette confusion, le 
porte-parole du Quai d’Orsay 
a rappelé que le ministère des 
Affaires étrangères est l’acteur 
principal des relations bilatérales 
entre la France et l’Algérie. 
Toutefois, il a aussi souligné que 
le Président Emmanuel Macron 
joue un rôle essentiel dans la 
politique étrangère française, 
conformément aux dispositions 
constitutionnelles du pays.
Vers une normalisation des 
relations ?
Malgré les tensions, la France 
ne ferme pas la porte au dialogue 
avec Alger. La visite éventuelle 
de Jean-Noël Barrot pourrait 

constituer une opportunité de 
renouer le contact et d’aborder 
les questions sensibles qui pèsent 
sur les relations entre les deux 
pays.
Cependant, plusieurs défis restent 
à relever : la gestion de l’affaire 
Boualem Sansal, les tensions 
autour des expulsions d’Algériens 
en situation irrégulière en 
France, ou encore les accords 
économiques entre les deux États.
Si Paris affiche sa volonté de 
dialogue, la réponse d’Alger 
déterminera la suite de cette 
relation souvent marquée par 
des hauts et des bas. Le climat 
diplomatique des prochaines 
semaines s’annonce donc décisif 
pour l’avenir des relations 
franco-algériennes.

Crise Algérie – France :
 Emmanuel Macron veut 

calmer le jeu

France :
Des organisations de défense des droits 
de l’Homme dénoncent toutes les formes 
d’intimidation et de harcèlement subies 

par les ressortissants algériens en France
Le président français Emmanuel 

Macron a appelé,  l’Algérie à « 
réengager un travail de fond » avec 

la France sur les accords d’immigration 
liant les deux pays.
Lors d’une conférence de presse à Porto, 
dans le cadre d’une visite d’État au 
Portugal, le chef de l’État a également mis 
en garde contre les « jeux politiques » qui 
enveniment le débat sur l’immigration, un 
sujet sensible qui continue de fragiliser les 
relations franco-algériennes.
« Nous n’avancerons pas s’il n’y a pas 
un travail. On ne peut pas se parler 
par voie de presse, c’est ridicule, ça ne 
marche jamais comme cela », a déclaré 
Emmanuel Macron, insistant sur la 
nécessité d’un dialogue constructif entre 
les deux nations.
Il a également souligné que les « millions 
de Français nés de parents algériens » ne 
devraient pas être « pris dans ces débats 
», appelant à préserver les liens humains 
et historiques qui unissent les deux pays.
Alger – Paris : Le respect des accords de 
1994 au cœur des tensions
Les tensions entre Paris et Alger se sont 
intensifiées ces derniers mois, notamment 
après le refus de l’Algérie d’accepter 
des ressortissants en situation irrégulière 
renvoyés par la France.
Emmanuel Macron a insisté sur le fait 
que les accords de 1994, qui prévoient 
la reprise automatique des ressortissants 
algériens en situation irrégulière, doivent 
être « pleinement respectés ». « Rien 
ne peut prévaloir sur la sécurité de nos 
compatriotes », a-t-il affirmé, tout en 
saluant la « coopération qui existe » entre 
les deux pays sur ce sujet.
Le président français a par ailleurs tenu à 
clarifier la position de la France concernant 
les accords de 1968, qui confèrent un 
statut particulier aux Algériens pour leur 

séjour et leur emploi en France.
« On ne va pas les dénoncer de manière 
unilatérale, ça n’a aucun sens », a-t-il 
affirmé, mettant ainsi fin aux spéculations 
qui ont agité le débat public en France ces 
dernières semaines.
Cette déclaration intervient après que 
le Premier ministre François Bayrou a 
évoqué, mercredi, la possibilité d’une « 
dénonciation » des accords bilatéraux s’ils 
n’étaient pas réexaminés dans un délai d’« 
un mois, six semaines ».
Affaire Boualem Sansal
Emmanuel Macron a également exprimé 
ses préoccupations concernant la « 
détention arbitraire » en Algérie de 
l’écrivain franco-algérien Boualem 
Sansal, ainsi que sa « situation de santé 
». « Je considère que c’est aussi un des 
éléments qu’il faut régler (avec Alger) 
pour que la confiance soit pleinement 
rétablie » entre les deux pays, a-t-il 
déclaré.
Les tensions entre la France et l’Algérie 
ont été alimentées par des échanges 
virulents entre responsables des deux 
pays, notamment par le biais des médias. 
Le ministre français de l’Intérieur Bruno 
Retailleau, en première ligne sur ce 
dossier, a multiplié les attaques verbales 
contre Alger, contribuant à une escalade 
des tensions.
Emmanuel Macron a appelé à éviter ces « 
jeux politiques », soulignant l’importance 
de préserver une relation apaisée et 
constructive.

De nombreuses 
organisations de défense 
des droits de l’Homme 

de la société civile algérienne 
ont dénoncé, lors d’une 
rencontre tenue jeudi à Alger, 
toutes les formes d’intimidation 
et de harcèlement subies par 
les ressortissants algériens 
établis en France, appelant les 
autorités françaises à respecter 
les lois et les accords et à arrêter 
immédiatement les expulsions 
illégales.
Dans un communiqué lu à 
l’issue de cette rencontre par la 
militante des droits de l’Homme, 
Fatni Manar, il a été souligné 
que “les actes d’intimidation 
et les opérations d’expulsion 
émanant des autorités françaises 
à l’encontre des ressortissants 
algériens constituent une 
violation flagrante des chartes 
internationales et des droits de 
l’Homme de la part d’un pays 
qui prétend défendre les droits de 
l’Homme”.
Ces mesures constituent “une 

violation flagrante de tous 
les accords internationaux 
garantissant la dignité humaine 
et les droits individuels, 
dont le droit à la liberté de 
circulation et la protection 
contre l’expulsion forcée”, lit-
on dans le communiqué, qui 
précise que “les pratiques des 
autorités administratives du 
ministère français de l’Intérieur 
sous la direction du ministre 

Bruno Retailleau révèlent un 
double jeu au service de ses 
intérêts personnels en prévision 
des prochaines élections 
présidentielles françaises”.
Le communiqué appelle, enfin, 
les autorités françaises à “arrêter 
immédiatement les expulsions 
illégales des ressortissants 
algériens, et à garantir le respect 
des lois nationales et des accords 
internationaux”.
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Allocation de voyage de 750 € :
L’opération de distribution de l’allocation touristique débutera 

officiellement dans les 15 prochains jours

Naftal victime d’une escroquerie :
Trois ans de prison pour une ressortissante française

Algérie-Qatar :
Avec un budget de 3,5 mds USD, le méga-projet « Baladna » 

officiellement lancé

Le ministre des Finances, 
Abdelkrim Boualzard, 
a annoncé le lancement 

officiel imminent du versement 
de l’allocation voyage de 750 
euros destinée aux voyageurs.
Lors d’une visite de travail à 
Tlemcen, le ministre a précisé 
que les dernières dispositions 
internes des banques seront 
finalisées après l’Aïd el-Fitr. 
Il a également confirmé que 
l’opération de distribution de 
l’allocation touristique débutera 
officiellement dans les quinze 
prochains jours.
Cette allocation sera accessible 
aux citoyens via des bureaux 

de change spécialement mis en 
place dans les aéroports, les ports 
ainsi que les postes frontaliers.
Des bureaux de change 
modernisés pour un service 

efficace
Au cours de sa visite, Abdelkrim 
Boualzard a inspecté deux 
bureaux de change relevant 
de la Banque d’Algérie, 

récemment ouverts à l’aéroport 
international Messali Hadj de 
Zenata, à Tlemcen, ainsi qu’à 
la gare maritime de Ghazaouet. 
Ces structures sont dotées des 
technologies les plus récentes 
pour garantir un traitement 
rapide et efficace des demandes, 
notamment à travers un système 
d’identification basé sur le 
passeport.
Un nouveau système pour 
faciliter les formalités douanières
Le ministre a également 
supervisé la mise en place du 
système informatique « ALSAS 
» à l’aéroport et au port, qui sera 
bientôt opérationnel. Ce dispositif 

vise à simplifier les procédures 
de passage aux frontières, 
notamment en réduisant le temps 
de déclaration des objets de 
valeur et des biens personnels des 
voyageurs. Cette modernisation 
est particulièrement bénéfique 
pour les membres de la diaspora 
algérienne, leur offrant une 
expérience plus fluide lors de 
leur retour au pays.
Avec cette série de mesures, le 
gouvernement entend renforcer 
la transparence et l’efficacité 
du dispositif de change tout en 
facilitant les déplacements des 
citoyens à l’étranger.

La justice algérienne a 
rendu son verdict dans 
une affaire de fraude qui 

a opposé la société Naftal à une 
ressortissante française, Caroline 
Madeleine Johnson. Le tribunal 
de Chéraga l’a condamnée à 
trois ans de prison ferme et 
200 000 dinars d’amende pour 
escroquerie et fraude. L’accusée 
avait indûment réclamé des 
paiements au titre d’un loyer 
sur une parcelle de terrain où se 
trouve un centre de remplissage 
de bouteilles de gaz, pourtant 
nationalisée depuis 1968 et sous 
la gestion de Naftal.
Les faits remontent à la période 
2009-2012, lorsqu’une enquête 
sur la gestion financière de 
Naftal a mis en lumière des 
paiements douteux pour la 
location d’un terrain appartenant 

à l’État algérien. Cette parcelle, 
utilisée depuis des décennies par 
Naftal pour ses activités, avait 
été auparavant exploitée par des 
sociétés privées avant d’être 
nationalisée avec la réforme de 
1968.
Cependant, en 1995, la 
propriétaire du terrain, Caroline 
Madeleine Johnson, a quitté 
l’Algérie sans jamais réclamer 
de loyer. Ce n’est qu’en 2009, 
lorsque Naftal a entrepris 
des démarches pour acheter 
officiellement la parcelle, que 
l’accusée est réapparue en 
exigeant un paiement rétroactif 
des loyers.

Face à cette situation, la direction 
de Naftal a d’abord cherché à 
régulariser la situation en signant 
un contrat de location temporaire 
avec Caroline Johnson, en 
attendant une clarification du 
statut juridique du terrain. 
Toutefois, après des vérifications 
auprès des services du cadastre, 
il est apparu que le terrain était 
déjà nationalisé et que l’ancienne 
propriétaire avait reçu des 
indemnités de compensation de 
l’État.

Le PDG de Naftal blanchi 
par la justice

Dans cette affaire, l’ancien PDG 
de Naftal, S.A., avait également 
été mis en cause pour mauvaise 
gestion et détournement de fonds 
publics, après avoir validé les 
paiements à Caroline Johnson. 
Cependant, la justice a finalement 

prononcé son acquittement, 
reconnaissant que l’ancien 
dirigeant avait agi de bonne foi 
dans un contexte juridique flou.
L’enquête a montré qu’au 
moment de son entrée en 
fonction en 2007, les paiements 
de location étaient déjà en 
cours, sans qu’il soit informé 
de l’historique complet de la 
parcelle. Lorsqu’il a découvert 
les incohérences juridiques, il a 
engagé des procédures judiciaires 
pour annuler les contrats de 
location, ce qui a conduit à la 
révélation de la fraude.
En revanche, un autre accusé 
dans cette affaire a été condamné 
à deux ans de prison ferme et 
100 000 dinars d’amende, son 
implication dans la validation 
des paiements ayant été reconnue 
par la justice.

La société se constitue partie 
civile et demande réparation

Estimant avoir été victime d’une 
escroquerie avérée, Naftal s’est 
constituée partie civile et a exigé 
un dédommagement de 300 
millions de dinars pour les pertes 
subies. Le tribunal a finalement 
ordonné à Caroline Johnson de 
verser deux millions de dinars à 
la société pétrolière.
Le représentant légal de Naftal 
a rappelé que la société avait 
été abusée par l’accusée, qui 
a continué pendant plusieurs 
années à réclamer un loyer pour 
un bien qui ne lui appartenait plus 
légalement. L’affaire a également 
soulevé des interrogations sur la 
nécessité de renforcer le contrôle 
des biens nationalisés afin 
d’éviter que d’autres tentatives 
similaires ne se reproduisent.

Le ministre de l’Agriculture, 
du Développement rural 
et de la Pêche, Youcef 

Cherfa, accompagné de Kamel 
Rezig, conseiller auprès du 
président de la République 
chargé du Commerce, de 
l’Approvisionnement, du 
Contrôle, de l’Exportation et de 
l’Importation, a supervisé hier 
jeudi à Alger la cérémonie de 
signature de la convention finale 
pour la réalisation du projet 
intégré de production de lait en 
poudre dans le sud du pays.
Doté d’un budget de 3,5 milliards 
de dollars, ce projet figure parmi 
les plus importants projets 
agricoles du pays.
Selon un communiqué du 
ministère, la convention a été 

signée par Souad Assaous, 
directrice générale de 
l’Investissement et du Foncier 
agricole au ministère, et Ali 
El-Ali, président du conseil 
d’administration de la société 
Baladna Algérie, en présence 
de cadres du ministère et du 
directeur général de la Caisse 
nationale d’investissement.

Baladna Algérie : 
Un projet ambitieux sur 117 

000 hectares
À cette occasion, un accord 
d’achat du lait en poudre produit 
par le projet a également été 
signé entre la société Baladna 
Algérie et l’Office national 
interprofessionnel du lait et des 
produits laitiers. La signature 
s’est déroulée entre le président 

du conseil d’administration de 
Baladna Algérie et le directeur 
général de l’Office, précise le 
communiqué.
Le projet sera réalisé sur une 
superficie de 117 000 hectares, 
comprenant des fermes de 

production d’aliments pour 
bétail, des élevages bovins pour 
la production de lait et de viande, 
ainsi qu’une usine de fabrication 
de lait en poudre.
Ce projet stratégique vise à « 
produire localement 50 % des 

besoins du marché national en 
lait en poudre, dans l’objectif 
d’atteindre l’autosuffisance », 
indique le ministère. Il permettra 
également d’approvisionner le 
marché en viande rouge, de créer 
des emplois et de contribuer à 
l’augmentation du cheptel bovin.
Les travaux ont déjà commencé 
sur le terrain dans la wilaya 
d’Adrar avec la réalisation de 
forages exploratoires, tandis 
que les études relatives à la 
mise en valeur des terres ont été 
finalisées.
Avec ce méga-projet, l’Algérie 
renforce sa stratégie de sécurité 
alimentaire et de développement 
des régions du Sud, tout en 
réduisant sa dépendance aux 
importations.
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Achat de vêtements de l’Aïd en ligne :

Confort et économies à l’ère numérique

Aïd El-Fitr 2025 / Fonction Publique :
Les 03 premiers jours de Chawwal déclarés fériés et payés

Les premier, deuxième et 
troisième jours du mois 
de Chawwal de l’an 

1446 de l’Hégire seront des 
jours de congé payé pour tous 
les employés des institutions et 
administrations publiques, ainsi 
que pour tous les employés des 
institutions publiques et privées 
dans tous les secteurs, y compris 
les employés à la journée ou à 
l’heure.
Un communiqué de la Direction 
Générale de la Fonction Publique 
a précisé que « les premier, 
deuxième et troisième jours 
du mois de Chawwal de l’an 
1446 de l’Hégire seront des 
jours de congé payé pour tous 
les employés des institutions et 
administrations publiques, des 
organismes et offices publics 
et privés, ainsi que pour tous 
les employés des institutions 
publiques et privées dans tous les 
secteurs, quel que soit leur statut 
de base, y compris les employés 
à la journée ou à l’heure ».
Le communiqué a souligné qu’« 
il incombe aux institutions, 
administrations publiques, 
organismes, offices et institutions 
susmentionnés de prendre les 
mesures nécessaires pour assurer 
la continuité du service dans les 

départements fonctionnant selon 
un système de roulement ».
Cette mesure est conforme aux 
dispositions de la loi n° 63-
278 du 26 juillet 1963 portant 
liste des fêtes légales, telle que 
modifiée et complétée.
Aid el-Fitr 2025 – Algérie : la 
nuit du doute pour l’observation 
du croissant lunaire de Chawwal 

fixée à samedi prochain
La Commission nationale 
d’observation du croissant 
lunaire relevant du ministère des 
Affaires religieuses et des Wakfs 
a annoncé, ce mercredi, que la 
nuit du doute pour l’observation 
du croissant lunaire du mois de 
Chawwal de l’an 1446 de l’hégire 
aura lieu samedi prochain (29 
mars 2025).

La commission a précisé 
dans un communiqué qu’une 
conférence spéciale sur la nuit 
de l’observation du croissant 
lunaire se tiendra après la prière 
du Maghreb à Dar El Imam à 
Alger, en commémoration de 
cette année bénie.
La conférence sera diffusée en 
direct sur les médias, selon le 
communiqué.

Parallèlement, le Centre 
international d’astronomie a 
indiqué aujourd’hui qu’il est 
impossible de voir le croissant 
lunaire de Chawwal de l’an 1446 
le samedi 29 mars 2025 dans la 
plupart des régions du monde 
islamique, que ce soit à l’œil nu 
ou en utilisant des télescopes et 
des technologies astronomiques 
avancées.

A l’approche de l’Aïd El Fitr, 
les citoyens à Oran affluent, 
de coutume, nombreux sur 

les magasins de la ville pour acquérir 
des vêtements et d’autres effets pour 
leurs enfants. Cependant, des parents 
choisissent une autre voie pour 
économiser temps et efforts, en se 
tournant vers les pages électroniques.
Le commerce de vêtements de l’Aïd 
dans les magasins connaît un essor en 
pareille période, mais la cherté pousse 
les acheteurs à chercher des offres à 
des prix raisonnables, en explorant le 
monde numérique.
Avec l’évolution du commerce 
électronique et sa large diffusion, ainsi 
que la diversité de offres, les magasins 
en ligne et même les pages spécialisées 
dans la vente de vêtements et de 
chaussures sont devenus une alternative 
aux magasins traditionnels. Le client y 
trouve tous les produits qu’il désire, 
avec livraison à domicile en fonction 
de ses capacités.
Les Algériens ne manquent pas 
l’opportunité de rendre heureux 
les enfants avec des vêtements et 
des articles spéciaux pour l’Aïd. 
Cependant, la hausse des prix dans les 
magasins a poussé beaucoup d’entre 
eux à recourir aux pages électroniques 
qui proposent des produits variés à des 
prix différents.
Nadjia, cheffe de service dans une 
banque au centre-ville d’Oran et mère 
de quatre enfants déclare que, pour 
la deuxième fois consécutive, elle se 
tourne vers les pages de vente dans 
les réseaux sociaux pour acheter des 
vêtements de l’Aïd pour ses enfants, 
car trop occupée pour le faire dans les 
magasins traditionnels.
Elle affirme qu’à chaque fois qu’elle a 

acheté dans des magasins en ligne, elle a 
été très satisfaite du processus d’achat et 
du professionnalisme des propriétaires 
des magasins électroniques, qui ont 
fourni des vêtements et des fournitures 
de qualité à des prix raisonnables, tout 
en lui faisant gagner le temps et lui 
épargnant l’effort de déplacement à 
la faveur de la livraison directement à 
domicile.
Mokhtar, employé dans une entreprise 
nationale à Oran fait savoir que les 
principales raisons de son choix du 
monde numérique, sont l’affluence 
massive dans les magasins en cette 
période et la recherche de nouveaux 
modèles, loin des produits similaires 
proposés dans la plupart des magasins.
Il a indiqué qu’il laisse ses filles et son 

fils parcourir les différents magasins en 
ligne disponibles en Algérie et choisir 
les modèles suivant leurs choix et 
préférences, et qu’il ne lui reste plus 
qu’à confirmer l’achat et vérifier les 
produits à la réception de la commande.
Quant à Nassima, enseignante dans 
un institut de langues et mère de deux 
enfants, elle préfère cette option même 
dans sa vie courante, car elle s’appuie 
sur de nombreuses pages pour acheter 
divers produits ménagers, trouvant 
que cela lui évite de passer des jours à 
chercher un produit qui lui plaît.
En plus, cela lui permet de recevoir les 
produits au moment qu’elle souhaite, 
avec la possibilité de comparer les prix 
entre différents magasins en ligne et de 
choisir ce qui lui convient le mieux, 

ce qu’elle n’a pas hésité à faire pour 
les vêtements de l’Aïd pour elle et ses 
enfants.
De son côté, Soumaya, une jeune 
femme de 20 ans, a confié qu’elle se 
tourne souvent vers certaines pages 
de magasins en ligne pour acheter 
ses vêtements, chaussures et autres 
fournitures, surtout pendant les 
périodes de fêtes, où ces magasins 
proposent d’importantes réductions sur 
les prix des produits.
Elle a souligné que cette procédure 
lui offre la possibilité de comparer 
les prix entre plusieurs magasins d’un 
simple clic, une livraison rapide (moins 
de trois jours de n’importe quel point 
dans le pays à un prix ne dépassant 
généralement pas 600 DA), exprimant 

sa satisfaction quant au service fourni.
Cependant, de nombreuses situations 
se posent lors de l’achat de vêtements 
et de chaussures en ligne, ayant trait 
surtout à la taille et la couleur du 
produit demandé, ce qui contraint 
l’acheteur à procéder à des échanges ou 
retours. Opération qui prend du temps.
De plus, certaines annonces de 
magasins en ligne peuvent ne pas 
refléter fidèlement la qualité réelle 
du tissu ou du modèle, ce qui fait que 
l’acheteur se retrouve souvent victime 
d’escroqueries, comme l’a mentionné 
Mme Hadia, une femme au foyer, la 
quarantaine, qui a déclaré avoir subi de 
grandes déceptions après avoir acheté 
certains produits qui ne correspondaient 
pas à l’annonce.
Elle a expliqué qu’elle avait acheté 
l’année dernière des vêtements 
pour ses enfants et elle-même à 
l’occasion de l’Aïd sur une des pages 
électroniques d’un grand magasin à 
Alger, qui propose des produits pour 
toute la famille. Par conséquent, elle 
a dû retourner les produits (tailles ou 
couleurs ne correspondant pas aux 
attentes et commandes).
Pour effectuer des achats sûrs et 
efficaces et éviter d’être victime 
d’escroqueries, les spécialistes 
conseillent de choisir des magasins en 
ligne fiables et connus pour leur bonne 
réputation, de lire les commentaires et 
évaluations qui aident à connaître la 
qualité du produit et sa conformité à 
la description, tout en s’assurant de la 
possibilité de retourner ou d’échanger 
le produit en cas de non-conformité aux 
souhaits du client.
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Aïd El Fitr: 
L’ANCA appelle au strict respect de la permanence

Redémarrage du complexe cimentier d’Adrar :
Une nouvelle ère pour l’industrie nationale

Commercialisation de la pomme de terre à 75 DA 
dans cette wilaya

L’Association nationale 
des commerçants 
et artisans (ANCA) 

a appelé, vendredi dans 
un communiqué, tous les 
commerçants et opérateurs 
économiques inscrits sur les 
listes de permanence de l’Aïd 
El Fitr au strict respect de ce 
programme, en vue d’assurer la 
continuité du service public.
Le respect de la permanence 
de l’Aïd El-Fitr, conformément 
aux dispositions de l’article 
8 de la loi 13-06 relative 
aux conditions d’exercice 

des activités commerciales, 
permettra non seulement 
de “gagner la confiance des 
consommateurs et d’assurer 
le service public, mais aussi 
d’éviter d’éventuelles sanctions, 
à savoir la fermeture provisoire 
ou encore une amende pouvant 
atteindre 200.000 DA”, précise 
l’Association.
A ce propos, l’ANCA a souligné 
que le nombre de professionnels 
mobilisés par les services 
du ministère du Commerce 
intérieur et de la Régulation du 
marché national, qui dépasse les 

54.000 opérateurs à travers les 
différentes communes du pays 
représentant plusieurs activités 
de production, de commerce et 
de services, “est suffisant pour 
satisfaire la demande et assurer 
le service”.
Les marchés de gros sont 
également appelés à assurer le 
service et l’approvisionnement”, 
ajoute le communiqué.         
Dans ce contexte, l’ANCA 
a informé les chauffeurs de 
taxis et de bus de transport 
des voyageurs que les gares 
routières resteront ouvertes 

durant les jours de l’Aïd, tout en 
appelant ces derniers, ainsi que 
l’ensemble des automobilistes 
à respecter le code de la route 

et à éviter les infractions 
susceptibles d’entrainer des 
pertes en vies humaines, conclut 
le communiqué.

Dans le cadre des efforts 
visant à réguler les prix 
des produits agricoles 

et à garantir leur disponibilité, 
la direction du commerce de la 
wilaya de Mila a donc annoncé, 
ce vendredi, le début de la 
commercialisation de cargaisons 
de pommes de terre auprès des 
grossistes du marché de Makrou, 
à Oued Athmania, au prix de 75 
dinars le kilogramme.
Cette initiative intervient en 
réponse à l’augmentation 
marquée des prix de la pomme 
de terre ces dernières semaines, 
entraînant des répercussions 
sur le pouvoir d’achat des 
consommateurs. Le directeur 
du commerce de la wilaya de 
Mila a indiqué que cette action 

vise à enrayer la spéculation et à 
garantir un prix accessible à tous.
Ainsi, il a précisé que cette 
opération s’inscrit dans un 
dispositif global de régulation 
du marché et a rappelé que le 
prix de vente au détail ne doit 
pas excéder 95 DA, afin d’éviter 
toute tentative de profit excessif 
de la part des commerçants.

Respect des prix 
et disponibilité du produit

De son côté, le président 
de l’Union générale des 
commerçants et artisans algériens 
(UGCAA) du marché de gros 
d’Oued Athmania a assuré 
que les stocks sont suffisants 
pour répondre à la demande. 
Il a exhorté les commerçants 
à respecter les prix fixés, 

soulignant que cette régulation 
permettra d’assurer une stabilité 
du marché et d’éviter toute 
flambée injustifiée des tarifs.
Afin de garantir le bon 
déroulement de l’opération, 
les services du commerce 
collaborent donc avec la 
gendarmerie nationale et 

les autorités agricoles pour 
surveiller de près la distribution 
et empêcher toute infraction. Des 
contrôles rigoureux sont menés 
sur les marchés de gros pour 
s’assurer du respect des prix 
imposés.
Cette initiative s’inscrit donc 
dans une politique plus large 

visant à mieux encadrer les 
fluctuations des prix et à protéger 
le consommateur. Les autorités 
continueront à mettre en place 
des mesures pour garantir 
la disponibilité des produits 
agricoles à des tarifs raisonnables 
et assurer un équilibre durable 
sur le marché.

La relance de l’usine de 
ciment de Timokten, située 
dans la wilaya d’Adrar, 

marque une étape décisive 
dans la stratégie industrielle de 
l’Algérie. Conformément aux 
directives de Tebboune, qui avait 
exigé sa remise en service avant 
la fin du mois de mars 2025, 
le ministère de l’Industrie a 
confirmé ce vendredi 28 mars le 
démarrage officiel des opérations 
préliminaires.
Après plusieurs années d’arrêt, la 
relance de cette usine, rattachée 
au groupe industriel public « 
GICA », représente un enjeu 
économique majeur. Lors de la 
réunion du Conseil des ministres 
du 23 février dernier, le président 
algérien avait mis l’accent sur 
l’urgence de relancer cette 
unité de production. Outre son 
importance dans la dynamisation 
du marché national du ciment, 
elle devrait permettre également 
la création de plusieurs centaines 
d’emplois dans une région 
aux opportunités économiques 
limitées.
Premiers tests opérationnels
Le ministère de l’Industrie a 

annoncé que la mise en service 
initiale concerne plusieurs 
unités stratégiques de l’usine, 
notamment :
•La salle de contrôle,
•L’unité de concassage des 
matières premières,
•Le hall de stockage du mélange,
•L’atelier de broyage,
•La tour de préchauffage,
•L’atelier de broyage du ciment,
•L’unité d’expédition du ciment,
•Le centre de production 
d’énergie et ses infrastructures 
annexes (eau, air comprimé, 

électricité, gaz).
Le démarrage complet de l’usine 
est prévu dans les prochains 
jours, après quelques ajustements 
techniques nécessaires.

Une visite ministérielle 
pour accélérer les travaux

Il y a trois semaines, le ministre 
de l’Industrie, M. Saifi Ghrib, 
s’était rendu sur le site pour 
évaluer l’avancement des travaux 
et lever les dernières contraintes. 
Parmi les obstacles identifiés, 
deux problématiques majeures 
avaient été soulevées :

•L’accès routier : une route de 25 
km menant à l’usine devait être 
réaménagée, un projet financé 
conjointement par le groupe « 
GICA » et la wilaya d’Adrar, 
avec une finalisation prévue 
avant la fin du Ramadan.
•L’alimentation en électricité : un 
raccordement de 40 km au réseau 
électrique, en cours d’installation 
par la société « Sonelgaz » en 
collaboration avec « GICA ».
Le ministre avait insisté sur 
l’urgence de ces aménagements 
pour respecter les délais imposés 

par la présidence.
Un projet stratégique 

pour l’Algérie
Le redémarrage de l’usine 
de ciment d’Adrar s’inscrit 
dans un plan plus large de 
relance industrielle piloté par 
le président. D’autres projets 
d’envergure sont concernés, 
notamment l’usine de ciment de 
Djelfa et l’unité de trituration de 
graines oléagineuses à Jijel, dont 
la mise en service est attendue 
d’ici à la fin du mois de mai 2025.
En récupérant et en relançant 
des infrastructures stratégiques 
issues de biens confisqués dans 
le cadre de la lutte contre la 
corruption, l’Algérie mise sur 
une approche volontariste pour 
renforcer sa production nationale 
et réduire sa dépendance aux 
importations.
La remise en service de l’usine de 
ciment d’Adrar représente ainsi 
un signal fort de la volonté des 
autorités d’exploiter pleinement 
le potentiel industriel du pays, 
tout en créant des opportunités 
d’emploi et en stimulant 
l’économie locale.
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ANNABA / BERKAZARKA
Intervention du Chef de daïra pour activer le rétablissement

 de l’éclairage public

Les habitants des 
cités 200, 300 et 
600 logements de 

la localité ‘’BarkaZarka’’, 
relevant de la daïra 
d’ElBouni, voient enfin leur 
environnement mieux éclairé. 
Les services compétents 
ont procédé à la remise 
en service de l’éclairage 
public dans ces secteurs, 
apportant un soulagement 
notable aux résidents.Cette 
intervention fait suite aux 

démarches engagées par M. 
Kouchit Abdelkrim, Chef de 
d’ElBouni, auprès de l’Office 
de promotion et de gestion 
immobilière (OPGI) ainsi 
que de l’entreprise chargée 
de la gestion urbaine de la 
wilaya d’Annaba. Ces efforts 
ont permis d’accélérer les 
travaux de réparation du 
réseau d’éclairage public, 
offrant ainsi plus de sécurité 
et de bien-être aux habitants. 
’Les travaux de réparation 
devraient se poursuivre au 
cours des prochains jours afin 

de garantir une couverture 
optimale de l’ensemble 
des rues concernées. 
Parallèlement, l’OPGI est 
attendue pour intervenir 
rapidement sur le réseau de 
gaz naturel, qui nécessite 
également des travaux 
d’entretien et de remise en 
état.Ce retour progressif 
à la normale est accueilli 
avec satisfaction par les 
riverains, qui espèrent que ces 
améliorations contribueront 
à renforcer la qualité de vie 
dans leur quartier.

S.Y

ANNABA / SOCIAL
A l’occasion de l’Aïd El-Fitr, et à travers ses visites, le wali 
témoigne tout son attachement envers les centres sociaux

Dans le cadre de la 
célébration de l’Aïd El-
Fitr et dans un élan de 

solidarité, le wali, Abdelkader 
Djellaoui, a effectué,hier samedi, 
une série de visites de plusieurs 
centres spécialisés relevant 
du secteur de l’action sociale. 
Accompagné des autorités 
locales, le wali a tenu à partager 
la joie de cette fête avec des 
enfants sans soutien familial, des 
personnes âgées et des femmes 
en situation de vulnérabilité.
La tournée a débuté au Centre de 
l’enfance assistée des filles, situé 
dans lacitéElysa, où le wali a pris 
connaissance des préparatifs mis 
en place pour célébrer la fête 
de l’Aïd. Pour marquer cette 
occasion, il a remis des cadeaux 
et des présents aux jeunes 
résidentes, dans le but d’égayer 

leur journée et de leur offrir un 
moment de bonheur.
Le wali s’est ensuite rendu au 
centre de l’enfance assistée des 
tout-petits, où des vêtements 
neufs et des jouets leurs ont été 
distribués. Il a également constaté 
l’organisation d’une ambiance 

festive à travers la mise en place 
de décorations, la distribution de 
friandises et de boissons, et la 
création d’un climat chaleureux 
rappelant l’esprit familial de 
cette fête religieuse.
Poursuivant son programme 
de visite, le wali s’est rendu au 

centre des personnes âgées, où il 
a tenu à distribuer des vêtements 
de l’Aïd aux pensionnaires. 
Il a également pris le temps 
d’échanger avec eux et de 
s’assurer que tout a été mis en 
œuvre pour leur garantir un cadre 
agréable durant cette fête.
La dernière étape de cette 
tournée a conduit le wali au 
Centre national d’accueil des 
filles et des femmes victimes de 
violences, où il a pu s’informer 
sur les conditions de prise en 
charge de ces femmes. Il leur a 
remis des vêtements neufs et leur 
a adressé des paroles de réconfort 
et d’encouragement, mettant en 
avant la nécessité de leur offrir 
un soutien moral et matériel pour 
favoriser leur réinsertion dans la 
société.
À travers ces visites, le 
wali,DjellaouiAbdelkader, et les 

autorités locales ont réaffirmé 
leur engagement envers les 
populations les plus vulnérables, 
notamment en cette période de 
fête où l’entraide et le partage 
prennent tout leur sens. Cette 
initiative traduit la volonté 
des pouvoirs publics d’offrir à 
chacun la possibilité de célébrer 
l’Aïd dans la dignité et dans un 
climat de bienveillance.
L’initiative a été largement 
saluée par les bénéficiaires et le 
personnel des centres, qui ont 
exprimé leur gratitude pour ces 
gestes de solidarité et d’attention 
à leur égard. Cette action 
s’inscrit dans une démarche 
plus large visant à renforcer le 
tissu social et à promouvoir des 
valeurs d’entraide au sein de la 
communauté.

Sihem.Ferdjallah

ANNABA / TRAVAUX PUBLICS
Avancement appréciable des travaux de la route reliant 

Ras El Hamra à Oued Bograt

Les travaux de réalisation de la 
route communale reliant Ras El 
Hamra à Oued Bograt, sur une 

distance de six kilomètres, progressent 
à un rythme soutenu. Ce projet, piloté 
par la Direction des Travaux Publics, 
est exécuté par les entreprises SAPTA 
et Ben Attia pour la partie routière, 
sous la supervision du bureau d’études 
C.T.T.P et du laboratoire Zekkour.
Sur le chantier, les opérations de 
terrassement avancent malgré la 
complexité du relief, notamment dans 
la zone de glissement, où des travaux 
spécifiques sont en cours. Par ailleurs, 
les opérations de creusement ont repris 
avant le pont n°2 afin de garantir la 

continuité du projet. Concernant les 
ouvrages d’art, les équipes s’attellent 
à la mise en place des structures du 
pont, avec le ferraillage, le coffrage 
et le coulage du béton de la dalle. Un 
passage adjacent est également en 
cours d’aménagement pour faciliter 
l’installation des poutres de soutien.
Ce projet structurant, destiné à 
améliorer la fluidité du trafic et à 
renforcer les infrastructures locales, 
est suivi de près par les autorités 
afin d’assurer le respect des normes 
techniques et des délais de réalisation. 
Une fois achevée, cette route offrira 
aux usagers un axe moderne et 
sécurisé, favorisant ainsi la mobilité 
et le développement économique de la 
région.

Sihem.Ferdjallah
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ANNABA / MÉMORISATION DU SAINT CORAN
La nuit du destin marquée par une distinction des jeunes 

récitants du Saint Coran à Sidi Amar

Une cérémonie solennelle a 
été organisée à la mosquée 
Al-Hussein Ibn Ali, située 

dans lalocalité de HjarEddis à 
Sidi Amar pour récompenser les 
lauréats de la cinquième édition 
du concours de mémorisation du 
Saint Coran.L’événement, placé 
sous l’égide de la direction de 
l’activité culturelle et sportive, a 
réuni de nombreuses personnalités 
locales. Le chef de daïra d’ElHadjar, 
accompagné du président de 
l’Assemblée populaire communale 

(APC) de Sidi Amar et du directeur 
des affaires civiles de la wilaya 
d’Annaba, a honoré cette rencontre 
de sa présence.Des figures 
religieuses importantes, notamment 
plusieurs imams des mosquées 
de la région, ainsi que des élus 
locaux et des parlementaires, ont 
également assisté à cette cérémonie. 
Le public était nombreux, composé 
de citoyens, de parents et de proches 
des jeunes récitants.Le concours, 
qui s’inscrit dans une tradition bien 
ancrée à Sidi Amar, met chaque 
année à l’honneur les jeunes talents 
ayant fait preuve d’excellence dans 

la mémorisation et la récitation du 
Saint Coran.Lors de la cérémonie, 
les lauréats ont reçu des distinctions 
et des prix symboliques en 
reconnaissance de leurs efforts et de 
leur dévouement. Les organisateurs 
ont salué le rôle essentiel des 
familles et des enseignants dans 
cet accomplissement, soulignant 
l’importance de telles initiatives 
pour préserver les valeurs religieuses 
et culturelles.Cet événement 
annuel demeure un rendez-vous 
majeur pour la communauté locale, 
renforçant les liens sociaux tout en 
valorisant les traditions spirituelles.

S.Y

ANNABA / PORT
Visite surprise au port : Une évaluation positive du dispositif

 de travail instauré 

Dans le cadre des 
visites de suivi visant 
à accompagner 

les différents partenaires 
du secteur maritime, M. 
BoughroubaAbdelhak, directeur 
de la marine marchande, et M. 
BatacheIdir, directeur de la 
numérisation, ont effectué une 
visite inopinée au port d’Annaba, 
en présence de M. Chetoum 
Toufik, directeur des transports 
de la wilaya. Cette visite 
avait pour objectif d’évaluer 
l’efficacité du fonctionnement du 
port sous le régime 24 heures sur 
24 et 7 jours sur 7 conformément 
aux directives du président de 
la république lors de la tenue 
d’un conseil des ministres et 
aux instructions du ministère de 
tutelle 

La visite a débuté à 23h00, avec 
un accueil assuré par le directeur 
général de l’établissement 
portuaire, ainsi que par les 
cadres et employés en poste. 
Sur place, les responsables ont 
constaté une activité intense 
au terminal à conteneurs, où 
deux navires étaient en cours de 
chargement. Ils ont échangé avec 
les agents des douanes et insisté 
sur l’implication accrue des 
transitaires pour une meilleure 
optimisation des opérations 

logistiques. L’attention a ensuite 
été portée sur le traitement 
automatisé des conteneurs via 
une plateforme numérique 
dédiée, visant à réduire les 
délais, simplifier les procédures 
et améliorer l’efficacité des 
opérations.
Dans la zone d’inspection des 
conteneurs, les responsables 
ont suivi les opérations de 
contrôle manuel effectuées par 
les inspecteurs des douanes. Ils 
ont ensuite visité l’Inspection 
du commerce, où ils ont pris 
connaissance du programme de 
permanence mis en place. Une 
halte a également été effectuée 
au guichet unique, conçu dans 
le cadre de la numérisation 
des transactions économiques 
conformément aux orientations 
des autorités nationales. Cet 
outil permet un suivi automatisé 

du mouvement des conteneurs à 
l’intérieur du port. Par ailleurs, 
l’équipe a constaté le bon 
fonctionnement du paiement 
électronique des factures par les 
opérateurs économiques.
Les responsables se sont ensuite 
rendus aux scanners utilisés 
pour l’inspection des cargaisons, 
ainsi qu’au quai nord, où ils ont 
supervisé le déchargement des 
céréales et reçu des explications 
fournies par les agents des 
douanes. Enfin, une visite a été 
effectuée à l’atelier technique 
d’entretien des équipements et 
engins portuaires, pour s’assurer 
du bon état des infrastructures.
Un passage par le couloir 14, 
réservé au chargement du 
clinker, a permis d’évaluer la 
continuité des opérations. Un 
point d’attention a été mis sur la 
nécessité de maintenir un taux 

de remplissage de 70% pour 
garantir une utilisation optimale 
des navires et éviter les temps 
d’attente inutiles.
À l’issue de cette visite, 
les cadres du ministère des 
Transports ont formulé plusieurs 
recommandations, tout en 
exprimant leur satisfaction quant 
à l’éclairage, la propreté des 
infrastructures et la fluidité des 
opérations portuaires. Ils ont 
également salué l’amélioration 
de la coordination entre les 
différents acteurs, ainsi que les 
progrès concrets dans la mise 
en place du nouveau système 
de travail. L’inspection s’est 
achevée vers 2h00 du matin, avec 
des encouragements à poursuivre 
les efforts pour optimiser encore 
davantage le fonctionnement du 
port et répondre aux exigences 
du commerce maritime moderne.

Sihem.Ferdjallah / S.Y

ANNABA / RÉSIDENCE UNIVERSITAIRE 3000 LITS - EL BOUNI
Organisation d’un Iftar collectif au profit des étudiants 

étrangers

Dans un esprit de 
convivialité et de partage, 
la résidence universitaire 

3000 lits à El Bouni a organisé 
un iftar collectif en l’honneur 
des étudiants internationaux. 
Cet événement s’est déroulé 
dans une atmosphère empreinte 
de chaleur et de fraternité, sous 
la supervision de la Direction 
des Services Universitaires 
d’Annaba, avec la présence des 
représentants syndicaux, des 
organisations étudiantes ainsi que 
des responsables universitaires.
L’initiative a été marquée par 
la participation du vice-recteur 

de l’université, du représentant 
du Conseil Supérieur de la 
Jeunesse, ainsi que du président 
de l’Organisation Nationale de la 
Mémoire et du Patrimoine. Des 
cadres du secteur universitaire 
et des directeurs des différentes 
résidences universitaires 
d’Annaba ont également pris part 
à cette rencontre.
Ce moment de rupture du jeûne 
a permis aux étudiants étrangers 
venant de Palestine, de Tunisie, 
de Jordanie, du Niger, du Liban, 
de Mauritanie, du Burkina Faso, 
du Zimbabwe, de Mozambique 
et du Kenya de partager un 
repas dans un cadre chaleureux. 

Certains d’entre eux ont 
présenté des plats traditionnels 
de leur pays, conférant ainsi 
à l’événement une dimension 
culturelle singulière.
Au-delà du simple aspect 
culinaire, cette rencontre a 
constitué une opportunité 
précieuse de dialogue et 

d’échange culturel entre les 
étudiants arabes et africains, 
mettant en lumière la richesse 
du patrimoine gastronomique 
et des traditions populaires de 
chaque nation représentée. Ce 
fut également l’occasion pour 
les étudiants internationaux de 
s’exprimer dans la langue arabe, 

favorisant ainsi leur intégration 
et leur interaction avec leurs 
camarades algériens.
Cet événement témoigne de 
l’engagement des institutions 
universitaires à promouvoir 
l’inclusion et la diversité 
culturelle, tout en offrant aux 
étudiants étrangers un cadre 
propice à leur bien-être et à 
leur épanouissement. Dans un 
contexte où la mobilité étudiante 
prend de plus en plus d’ampleur, 
de telles initiatives renforcent le 
sentiment d’appartenance et de 
solidarité entre les différentes 
communautés académiques.

Sihem.Ferdjallah
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D
ans le cadre de la 

promotion de la 

recherche scientifique 

et de l’innovation en Algérie, 

le Ministère de l’Enseignement 

Supérieur et de la Recherche 

Scientifique a annoncé 

l’organisation de la première 

édition du Prix du Président 

de la République pour le 

Chercheur Innovant. Cet 

événement prestigieux, qui se 

tiendra à l’Université Badji 

Mokhtar d’Annaba, vise à 

récompenser l’excellence 

scientifique et l’originalité 

des travaux de recherche 

contribuant au développement 

national.

Conçu comme une initiative 

de valorisation des résultats 

de la recherche, ce prix 

s’inscrit dans une démarche 

stratégique visant à renforcer 

l’ancrage de l’innovation 

dans les milieux académiques 

et socio-économiques. Il 

encourage ainsi les chercheurs 

et les universitaires à orienter 

leurs travaux vers des 

solutions applicables aux défis 

contemporains, notamment 

dans les secteurs clés de 

l’économie nationale.

L’évaluation des candidatures 

sera assurée par un comité 

scientifique composé d’experts 

et de spécialistes de diverses 

disciplines. Les critères de 

sélection incluent la pertinence 

scientifique des recherches, 

leur impact potentiel sur le 

développement économique et 

social, ainsi que leur originalité 

et leur faisabilité technique. 

Les lauréats se verront attribuer 

des prix financiers conséquents, 

destinés à soutenir leurs travaux 

et à favoriser leur transfert 

technologique vers l’industrie.

L’initiative s’inscrit également 

dans une volonté de 

consolidation du lien entre les 

universités et les institutions 

économiques, en promouvant 

la recherche appliquée et en 

favorisant l’émergence de 

pôles d’innovation à l’échelle 

nationale. Le Ministère 

souligne que cette distinction 

vient réaffirmer l’engagement 

des autorités publiques en 

faveur d’un enseignement 

supérieur de qualité, ancré dans 

la production de savoir et au 

service du progrès scientifique 

et technologique du pays.

Les chercheurs et doctorants 

désireux de soumettre leur 

candidature sont invités à 

s’inscrire via la plateforme 

numérique dédiée, en respectant 

les délais et conditions fixés par 

l’organisateur. Cette première 

édition marque ainsi un tournant 

décisif dans la reconnaissance 

et la valorisation du potentiel 

scientifique national, en 

encourageant l’émergence 

d’une culture de l’innovation 

à même d’accompagner les 

mutations économiques et 

technologiques du pays.

Organisation de la 1ère édition du prix du Président de la 
République pour le chercheur innovant

Sihem.Ferdjallah

U
ne fuite d’eau a été 

détectée sur la route 

principale menant vers 

le marché des fruits et légumes 

de la commune El Bouni. 

L’incident a donné lieu à une 

intervention rapide des services 

compétents.

C’est lors d’une sortie de 

terrain que madame Leïla 

Ziani, adjointe au P/APC 

chargée de l’environnement 

et du cadre de vie, a constaté 

cette fuite. Informée sans délai, 

l’unité locale de l’Algérienne 

des Eaux (ADE) est intervenue 

immédiatement pour procéder à 

la réparation de la canalisation 

endommagée, d’un diamètre 

de 25 mm. L’opération s’est 

déroulée sous la supervision 

des services de sécurité, 

présents pour assurer la fluidité 

de la circulation pendant les 

travaux. Cette intervention 

rapide a permis de limiter les 

perturbations sur cet axe routier 

fréquenté. Les autorités locales 

rappellent que la signalisation 

rapide des fuites d’eau est 

essentielle pour éviter le 

gaspillage de cette ressource 

précieuse et préserver un bon 

niveau de distribution pour 

l’ensemble des habitants. 

La municipalité d’El Bouni 

encourage ainsi les citoyens 

à signaler toute anomalie 

constatée afin de garantir une 

gestion optimale du réseau 

d’approvisionnement en eau 

potable.

ANNABA / EL BOUNI : 
Une fuite d’eau potable rapidement réparée

S.Y

L
es clés de 1.226 

logements inscrits dans 

le cadre du programme 

de l’éradication de l’habitat 

précaire dans la wilaya de 

Constantine ont été remises à 

leurs bénéficiaires.

La cérémonie de distribution 

de ce quota s’est déroulée 

mercredi soir passé, sous 

la supervision du wali, 

Abdelkhalek Sayouda, en 

présence des autorités locales 

civile et militaire à la mosquée 

Emir Abdelkader de la ville 

de Constantine à l’occasion 

de la célébration de la Nuit du 

Destin (Leilat El-Qadr).

Dans une déclaration à l’APS, 

le chef de daïra de Constantine, 

M. Abdelwahab Berkan, 

a affirmé que “l’opération 

représente la dernière étape 

du dossier de l’éradication 

de l’habitat précaire et un pas 

important dans le processus 

de développement social et 

urbain dans cette wilaya”.

Il convient de noter que 

ces logements, réalisés à 

l’extension de l’unité de 

voisinage UV 14 dans la 

circonscription administrative 

d’Ali Mendjeli (Sud-Ouest 

de Constantine), s’inscrit 

dans le cadre du programme 

national visant à éliminer les 

habitations précaires, pour 

lequel les autorités locales 

ont mobilisé tous les moyens 

nécessaires pour assurer son 

succès.

CONSTANTINE / ERADICATION DE L’HABITAT PRÉCAIRE :
Remise des clés de 1226 logements

L
a commune de Berrahal 

a organisé, hier samedi, 

une vaste campagne de 

nettoyage visant à améliorer 

la propreté des cités et des 

espaces publics. L’opération a 

été lancée en application des 

directives du wali d’Annaba, 

soucieux de renforcer l’hygiène 

urbaine et la qualité du cadre 

de vie des habitants. Sous la 

supervision du chef de daïra 

et du président de l’Assemblée 

populaire communale (APC), 

cette campagne a mobilisé 

d’importants moyens 

humains et matériels. Les 

travaux de nettoyage ont 

concerné plusieurs quartiers 

stratégiques, notamment le 

centre et le pôle urbain des 

frères Bouaricha à Kaltoussa. 

Les agents municipaux ont 

procédé au balayage des places 

publiques, à l’entretien des 

rues principales et secondaires, 

ainsi qu’à l’enlèvement des 

déchets et des détritus. Des 

débroussaillages et des élagages 

ont également été réalisés 

afin de garantir une meilleure 

visibilité et prévenir les risques 

d’incendie. Les habitants ont 

salué les efforts consentis 

par les équipes de nettoyage, 

exprimant leur satisfaction face 

à cette initiative qui contribue 

à l’embellissement de leur 

environnement. L’opération 

se poursuivra dans les jours à 

venir afin de couvrir l’ensemble 

du territoire communal.

ANNABA : 
Vaste campagne de nettoyage à Berrahal

S.Y



Ukraine 
La Russie tire plus de 170 drones et revendique 

la capture de deux villages

Séisme en Asie du Sud-Est 
La vie tente de reprendre son cours à Bangkok

Ce samedi 29 mars, 
Moscou a revendiqué la 
capture de deux villages 

dans l’est et le sud de l’Ukraine, 
poursuivant ses avancées sur 
le front alors que les efforts 
patinent en vue d’un cessez-le-
feu global, voulu par le président 
américain Donald Trump.
D’après le rapport quotidien du 
ministère russe de la Défense, 
les forces de Moscou ont 
capturé, ce samedi 29 mars, le 
village de Chtchebraki dans 
la région de Zaporijjia (sud) et 
celui de Panteleïmonivka dans 
celle de Donetsk (est). De son 
côté, le président ukrainien 
VolodymyrZelensky a rapporté 
que la Russie a lancé plus de 170 
drones sur l’Ukraine au cours de 
la nuit, frappant des cibles dans 

les régions de Dnipropetrovsk, 
Kiev, Soumy, Kharkiv et 
Khmelnytsky.
 « L’attaque massive a causé des 
destructions et des incendies à 
grande échelle. Un complexe 
d’hôtels et de restaurants, onze 

maisons, des garages et une 
station-service ont pris feu 
», a notamment écrit Sergueï 
Lissak, gouverneur de la région 
de Dnipropetrovsk, sur la 
messagerie Telegram, précisant 
que les pompiers étaient venus à 

bout des flammes. « La Russie se 
moque des efforts de maintien de 
la paix déployés dans le monde. 
Elle fait traîner la guerre et 
sème la terreur parce qu’elle ne 
ressent toujours aucune pression 
réelle », a dénoncé M. Zelensky 
à la suite de ces attaques.
Les États-Unis tentent de 
négocier depuis quelques 
semaines séparément avec 
Kiev et Moscou un cessez-le-
feu en mer Noire et dans les 
frappes visant les infrastructures 
énergétiques en Ukraine 
et Russie. Si les deux pays 
ont accepté ces trêves sur le 
principe, leur mise en oeuvre 
reste floue et Kiev et Moscou 
s’accusent mutuellement de 
chercher à les faire échouer. 
Jeudi, le président russe 

Vladimir Poutine avait évoqué 
l’idée d’une « administration 
transitoire » pour l’Ukraine, 
sous l’égide de l’ONU, une 
option qui implique le départ 
de VolodymyrZelensky, avant 
toute négociation sur un accord 
de paix.
Le haut-commissaire des 
Nations unies aux droits de 
l’homme, Volker Türk, a appelé, 
vendredi 28 mars, à mettre fin 
aux « horribles souffrances » 
causées par les attaques contre 
les civils en Ukraine, plus 
de trois ans après le début de 
l’invasion russe. Le nombre 
de victimes au cours des trois 
premiers mois de cette année « 
a augmenté de 30% par rapport 
à la même période de l’année 
dernière », a déploré M. Türk.

Au lendemain du 
meurtrier tremblement 
de terre de magnitude 

7,7 qui a frappé la Birmanie 
et la Thaïlande, les recherches 
se poursuivent pour essayer de 
trouver les disparus sous les 
décombres et la vie tente de 
reprendre son cours normal à 
Bangkok.
La vie à Bangkok tente de 
reprendre son cours, après 
le séisme de vendredi qui 
a provoqué les plus fortes 
secousses ressenties en 
Thaïlande depuis 1930, selon la 
presse locale.
Les lignes de métro sont 
presque toutes à nouveau 
fonctionnelles. La circulation 
est plus fluide. Mais dans le 

nord de Bangkok, là où un 
immeuble de 30 étages s’est 
écroulé après le tremblement de 
terre, les secours sont toujours 
à la recherche d’une centaine 
d’ouvriers coincés sous les 
gravats. Au moins six morts et 
plus d’une vingtaine de blessés, 
selon les autorités thaïlandaises. 
Aucun autre grand bâtiment 
de grande hauteur ne s’est 
a priori effondré. Donc, 
l’immeuble qui s’est effondré 
l’a été principalement parce 
qu’il était en construction. 
De manière générale, les 
immeubles de grande hauteur 
sont aujourd’hui construits 
selon des réglementations qui 
leur permettent de résister à 
des séismes comme celui-ci, 

surtout dans une zone comme 
la Thaïlande qui n’est pas 
particulièrement réputée pour 
son activité sismique.
Les habitants ont peur de 
rentrer chez eux
Le gouverneur de Bangkok 
a décidé de laisser les parcs 
publics ouverts toute la nuit 
pour aider les gens coincés 
dans les embouteillages ou 
ayant du mal à rentrer chez 
eux, notamment à cause de la 
fermeture du métro. Sur leurs 
mobylettes, deux bénévoles 
déambulent en pleine nuit dans 
le parc Chatuchak, au nord de 
Bangkok, pour distribuer de la 
nourriture. « Ce sont des gens 
qui ne peuvent pas rentrer 
chez eux, disent-ils, ou qui 

habitent près du bâtiment qui 
s’est effondré ».  Parmi eux, 
Oil est venu avec sa femme et 
ses enfants en bas âges, il est 
encore traumatisé. « On se fait 
du souci pour notre sécurité. 
Ma femme a vu l’immeuble 

s’écrouler de ses propres yeux. 
Ça fait tellement peur. On 
nous a dit que des secousses 
pouvaient revenir, je ne sais 
pas si c’est vrai ou pas, mais on 
préfère rester dans le parc, loin 
du danger ». 

Le président russe 
Vladimir Poutine 
a évoqué, vendredi 

28 mars, l’idée d’une « 
administration transitoire » 
pour l’Ukraine, sous l’égide 
de l’ONU, afin d’organiser 
une élection présidentielle « 
démocratique » dans ce pays 
avant toute négociation sur un 
accord de paix.
Cette déclaration intervient 
alors que les alliés européens 
de l’Ukraine, réunis la veille 
à Paris, ont discuté des « 

garanties » de sécurité pour 
Kiev, le Royaume-Uni et la 
France avançant le projet de 
déploiement futur d’une « force 
de réassurance » dans le pays 
qui fait face à un assaut russe 
depuis plus de trois ans.
Une mission franco-
britannique doit ainsi se rendre 
« dans les prochains jours en 
Ukraine », selon le président 
français Emmanuel Macron, 
pour préparer notamment « ce 
que sera le format de l’armée 
ukrainienne », qui reste, selon 

lui, « la principale garantie de 
sécurité » du pays.
« On pourrait bien sûr discuter 
avec les États-Unis, même 
avec les pays européens, et 
bien évidemment avec nos 
partenaires et amis, sous l’égide 
de l’ONU, une possibilité de 
mettre en place en Ukraine 
une administration transitoire 
», a déclaré Vladimir Poutine 
lors d’une rencontre avec des 
marins russes, tard dans la nuit, 
à Mourmansk (nord-ouest).
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Poutine évoque l’idée d’une «administration 

transitoire» sous l’égide de l’ONU



Syrie: 

un opposant à Assad nommé grand mufti du pays

Guerre au Soudan: 

l’armée affirme avoir pris le contrôle total de Khartoum

Italie:

le Premier ministre demande à l’armée d’arrêter les auteurs 
des tirs sur Israël

DAMAS: Le 
président par 
intérim syrien 

Ahmad al-Chareh a nommé 
vendredi grand mufti - la 
plus haute autorité religieuse 
du pays - Oussama al-Rifai, 
un religieux musulman 
modéré connu pour s’être 
opposé au dirigeant déchu 
Bachar al-Assad.
“Aujourd’hui, ce poste est 
occupé par l’un des plus 
grands érudits de Syrie”, a 
annoncé Ahmad al-Chareh 
dans un communiqué.
M. Rifai, un Damascène né 
en 1944, a publiquement 
exprimé son opposition 
à M. Assad après 
les manifestations 

antigouvernementales qui 
ont éclaté en 2011.
Cette année-là, il a été 
battu après avoir prononcé 

le sermon du vendredi, 
lorsque les forces 
gouvernementales ont 
pris d’assaut sa mosquée, 

battant et arrêtant des 
personnes, et il a quitté le 
pays peu de temps après.
M. Rifai a été à la tête d’un 
conseil islamique créé à 
Istanbul en 2014 pour les 
Syriens opposés à Assad.
Il est retourné à Damas où 
il a été chaleureusement 
accueilli par la population 
après que les rebelles 
islamistes de Ahmad al-
Chareh ont évincé Assad en 
décembre.
En 2021, Assad avait publié 
un décret supprimant 
le poste de grand 
mufti et élargissant les 
pouvoirs d’un ministère 
gouvernemental chargé des 
affaires religieuses.

Ce décret a contraint Ahmed 
Badreddin Hassoun, qui 
avait été nommé par Assad 
en 2004, à prendre sa 
retraite.
Cette semaine, des rapports 
non officiels ont indiqué que 
l’ancien grand mufti, connu 
pour son soutien à Assad, a 
été arrêté à l’aéroport alors 
qu’il cherchait à quitter le 
pays.
Les autorités n’ont pas fait 
d’annonce à ce sujet, mais 
des membres de la famille 
ont confirmé sur les réseaux 
sociaux que M. Hassoun 
avait été arrêté.

KHARTOUM: L’armée 
soudanaise a affirmé 
avoir pris le contrôle 

total de la capitale Khartoum, 
une semaine après avoir 
repris le palais présidentiel 
aux paramilitaires lors d’une 
offensive majeure, après 
bientôt deux ans de guerre 
dans ce pays d’Afrique de 
l’Est.
“Nos forces ont réussi 
aujourd’hui à nettoyer par 
la force les dernières poches 
(de résistance) de la milice 
terroriste Daglo dans la 
localité de Khartoum”, a 

déclaré le porte-parole de 
l’armée, Nabil Abdoullah, 
dans un communiqué jeudi 
soir, en référence aux Forces 
de soutien rapide (FSR) 
dirigées par le commandant 
Hamdane Daglo.
Mercredi soir, le commandant 
de l’armée, le général Abdel 
Fattah al-Burhane, avait 
déclaré Khartoum “libérée”, 
depuis le palais présidentiel 
où il est arrivé au terme 
d’une offensive lancée par ses 
troupes pour reconquérir la 
capitale aux mains des FSR.
Une source au sein de l’armée 

avait déclaré à l’AFP que 
les combattants des FSR 
fuyaient par le pont de Jebel 
Aouliya, leur seule voie de 
sortie de l’agglomération de 
Khartoum.
Les paramilitaires avaient 
affirmé un peu plus tard qu’ils 
continueraient à “défendre le 
sol de la patrie” et prévenu 
qu’il n’y aurait “ni retraite ni 
reddition”.
La guerre, qui a éclaté le 
15 avril 2023 entre l’armée 
du général Burhane et les 
FSR commandées par son 
ancien adjoint, le général 

Mohamed Hamdane Daglo, a 
fait selon l’ONU des dizaines 
de milliers de morts, a 

déraciné plus de 12 millions 
d’habitants et provoqué une 
crise humanitaire majeure.

BEYROUTH: Le 
Premier ministre 
libanais a demandé 

vendredi à l’armée de retrouver 
et d’arrêter les auteurs des tirs 
de roquettes non revendiqués 
depuis le sud du Liban sur 
Israël, qui a riposté en visant la 
banlieue sud de Beyrouth pour 
la première fois depuis la trêve 
fin novembre.
C’est la deuxième fois depuis 
le début du cessez-le-feu 
qui a mis fin à deux mois de 
guerre ouverte entre l’armée 
israélienne et le Hezbollah 
libanais soutenu par l’Iran 
que des roquettes sont tirées 
depuis le Liban vers Israël, la 
précédente remontant au 22 
mars.

Israël a bombardé vendredi 
la banlieue sud de Beyrouth, 
bastion du Hezbollah, pour 
la première fois après quatre 
mois de trêve, en riposte à ces 
tirs.
Nawaf Salam a demandé 
au commandant en chef de 
l’armée, Rodolphe Haykal, 
“d’agir rapidement pour 
(...) identifier les auteurs 
de l’acte irresponsable que 
constituent les tirs de roquettes 
et qui menace la sécurité et la 
stabilité du Liban”, a indiqué 
son bureau de presse.
Le Hezbollah, affaibli par la 
dernière guerre, a démenti être 
à l’origine de ces tirs comme 
il l’avait déjà fait le 22 mars, 
et affirmé respecter le cessez-

le-feu.
Malgré la trêve, l’armée 
israélienne mène régulièrement 
des frappes dans l’est du Liban 
et dans le sud.
M. Salam a également souligné 
“l’importance de poursuivre 
les mesures prises par l’armée 
libanaise pour que les armes 
soient en possession de l’Etat 
uniquement”.
Le Hezbollah est la seule 
formation à avoir conservé ses 
armes après la fin de la guerre 
civile au Liban en 1990, au 
nom de la “résistance” contre 
Israël.
Le Premier ministre en outre 
réaffirmé “l’engagement 
total du Liban à appliquer la 
résolution 1701 et (...) à faire 

en sorte que seule l’armée 
libanaise soit chargée de 
protéger les frontières (...) et 
que seul l’État libanais décide 
de la guerre et de la paix”.
En vertu de cette résolution de 

l’ONU qui a servi de base à 
l’accord de trêve, seuls l’armée 
libanaise et les Casques Bleus 
de l’ONU peuvent se déployer 
dans le sud du Liban d’où le 
Hezbollah doit se retirer.
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Un Fennec joue pour le club « le plus riche au monde »

Verts version Petkovic : Le talon d’Achille est relevé

« Des joueurs étrangers surpayés, trop peu utilisés », 
la critique sans détours de la FAF

L’Arabie saoudite 
a fait du football 
son softpower pour 

s’imposer parmi le gotha 
mondial. Des investissements 
faramineux ont été placés dans 
ce sport. Le NEOM SC fait 
partie des clubs émergeants 
qui ont bénéficié de l’apport du 
Fonds public d’investissement 
d’Arabie saoudite (PIF). Et, 
selon des nouveaux rapports, 
le club où évolue un Fennec, à 
savoir Saïd Benrahma, est « le 
plus riche au monde ». Il pèserait 
1 trillion de dollars. Rien que ça.
Lors du mercato hivernal Saïd 
Benrahma a succombé aux 
sirènes d’Arabie saoudite. Le 
Vert n’a pas hésité à quitter la 
Ligue 1 Mc Donald’s (France) 
et l’Olympique Lyonnais pour 
aller en… seconde division 
saoudienne. Ce transfert s’inscrit 

dans un projet d’avenir et 
avec une équipe (leader avec 
8 points d’avance) qui va très 
probablement accéder à la Saudi 
Pro League (SPL) au terme de 
cette saison.

Un stade ultra-moderne en 
approche

Les garanties financières sont là 
pour permettre cette promotion 
dans l’élite footballistique en 
Arabie saoudite. Aussi, un stade 
flambant neuf, qui va abriter 
les matchs de la Coupe du 
Monde 2034 que le Royaume 
organisera, sera construit à 
compter de 2027 pour s’achever 
5 ans plus tard. Cela changera du 
petit antre de 12.000 personnes 
dans lequel évolue la formation 
de la province de Tabuk. Après, 
on peut penser que Benrahma 
n’aura pas vraiment l’occasion 
de se produire dans ledit écrin 

car 2032 c’est loin. Et il aura 37 
ans.
Pour vous mettre un peu dans 
l’image, le club représente 
une ville futuriste qui se veut 
très moderne. C’est le roi 
Mohammed ben Salmane 
(MBS) qui a imaginé, pour 
son gigantesque projet “Vision 
2030”, ce mégalopole. Il y a 
investi plusieurs milliards de 
dollars pour mettre sur pied 
NEOM dont le nom est une 
fusion entre le grec “Neo” et le 
“M” de “Mostaqbel” (futur) en 
arabe. Ainsi, on comprend mieux 
pourquoi Benrahma a décidé 
de suivre le projet. Désormais, 
il faudra voir quel sera son 
impact sur la carrière du Fennec. 
Notamment en sélection où il 
semble avoir perdu sa place de 
titulaire que Vladimir Petkovic 
lui avait accordée.

L’équipe nationale a de 
fortes chances de se 
qualifier à la Coupe 

du Monde 2026. Sa campagne 
de qualification pour le tournoi 
est, jusque-là, assez aboutie. Les 
Verts sont leaders de sa poule 
“G” avec 15 points pris sur 
18. Cette récolte a notamment 
était permise par la force 
offensive et les 16 buts marqués 
en 6 journées pour se placer 
comme la meilleure attaque des 
éliminatoires. En revanche, cet 
atout vient contraster avec une 
défense un peu trop perméable. 
Détails.
Les chiffres sont là. Sur leurs 
9 dernières sorties ayant suivi 
l’unique revers (contre la 

Guinée) de l’ère Petkovic, les 
Verts ont gagné à 8 reprises pour 
1 match nul. Et ces résultats 
positifs trouvent l’ancrage dans 
une production offensive assez 
conséquente avec un total de 26 
buts marqués.
Toutefois, on peut noter qu’il 

n’y a eu que 3 clean-sheets sur 
cette période. Ce qui reste en 
dessous de la moyenne. Et cette 
“faiblesse” perdure puisque les 
statistique des éliminatoires du 
Mondial 2026 ne sont pas en 
faveur des Fennecs pour ce qui 
est du domaine défensif.

Même la Namibie et le Soudan 
font mieux que les Verts

En effet, on compte 6 buts 
concédés en autant de sorties. 
Et il y a douze sélections qui 
font mieux dans ce registre. 
Notamment les ténors comme la 
Côte d’Ivoire dont la défense n’a 

toujours pas craqué tout comme 
la Tunisie. Derrière, on retrouve 
le Sénégal (1 but concédé), 
l’Egypte, le Maroc et la RD 
Congo avec une défenses qui n’a 
abdiqué que 2 fois. Il y a même 
la Namibie ou encore le Soudan 
qui ont – eux aussi- concédé 2 
buts seulement.
Il est évident que cet aspect est 
à travailler pour optimiser – 
encore plus – les performances 
de notre équipe nationale. 
Surtout à l’approche de la CAN 
2025. Dans un tournoi, disposer 
d’une arrière-garde robuste peut 
être déterminant. Et on a pu le 
voir à la CAN 2019 qui a vu les 
Dz triompher en ne concédant 
que 2 buts en 7 matchs.

Ce n’est un secret pour 
personne : les clubs 
algériens dépensent trop, 

beaucoup trop même. Un constat 
que les bilans confirment, et 
que la Fédération algérienne 
de football a condamné sans 
détours cette fois lors de la 
réunion de son bureau fédéral. 
Chiffres à l’appui, la plus 
haute instance footballistique 
nationale démontre que les 
joueurs étrangers coûtent cher, 
super cher, et sont beaucoup 
moins rentables, car jouent trop 
peu…
En effet, la Fédération algérienne 
de football (FAF) dresse un 
constat sans appel : les clubs de 
Ligue 1 dépensent trop pour des 
joueurs qui jouent trop peu. Lors 
de sa réunion du 24 mars, le 
bureau fédéral a mis en lumière 
une gestion sportive et financière 
préoccupante, notamment 
concernant l’utilisation des 
joueurs étrangers.
Veni, vidi, reparti les poches 

remplies 

Selon les chiffres que le 
président de la Ligue de Football 
Professionnel, Mohamed Amine 
Mesloug, a avancés lors de la 
réunion du BF, 30 % des joueurs 
(soit 125) enregistrés en Ligue 
1 n’ont disputé que 20 % du 
temps de jeu total, tandis que 
les joueurs étrangers, eux, n’ont 
pas dépassé 34 % de moyenne 
de temps de jeu. Une situation 
qui ne peut que soulever de 
sérieuses questions sur la 
rentabilité des recrutements que 
les clubs algériens ont effectués.
Ce constat pointe du doigt des 
dépenses jugées “exagérées” 
par la FAF, à l’heure où 
l’instance du football algérien 
ne cesse d’appeler à une 
gestion plus rationnelle et à un 
réinvestissement des ressources 
dans la formation des jeunes 
talents. « Ce constat met en 
exergue, les dépenses exagérées 
des clubs, alors que les instances 
du football appellent à la 
rationalisation des dépenses et 
l’orientation des moyens vers la 

formation des jeunes talents », 
souligne le communiqué de la 
FAF.
Autrement dit, l’argent englouti 
dans des contrats parfois 
coûteux pour des joueurs peu 
utilisés, sans même parler de 
leur niveau, pourrait être mieux 
dépensé dans le développement 
du vivier local.
La rentabilité, ce mot existe-t-
il dans le dictionnaire des clubs 
algériens ?
En filigrane, c’est une critique 
ouverte du modèle actuel qui 
se dessine. Pourquoi continuer 
à recruter des étrangers si 
leur impact sportif est aussi 
faible ? La question est posée, 
et la FAF semble clairement 
indiquer la direction à suivre 
: moins de dépenses inutiles, 
plus d’investissement dans la 
formation. Quant à la rentabilité 
des transferts, et loin de tout 
raccourci qui n’a pas sa place 
dans le milieu du sport, aïe, 
c’est pas de chance !
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Manchester City :
Un club historique de la planète football s’attaque 

à Kevin De Bruyne

Le FC Barcelone est en panique pour Jules Koundé

Inter :
Nicolo Barella refuse une proposition en or d’Al-Hilal

Sous contrat avec 
Manchester City jusqu’en 
juin prochain, Kevin De 

Bruyne pourrait rapidement 
voguer vers de nouveaux 
horizons. Ce samedi, une 
nouvelle rumeur voit le jour…
En fin de contrat avec 
Manchester City au mois de juin, 
le milieu offensif belge Kevin de 
Bruyne représente cette ancienne 
génération des Skyblues qui 
s’est écroulée cette saison, et ne 
devrait pas être prolongé. Dans 
cette optique, toute la planète 
football de la MLS au Japon en 
passant par l’Arabie Saoudite 
rêve de faire signer le 3e du 
Ballon d’Or 2022, et ce, malgré 
ses bientôt 34 ans.
Auteur de 4 buts et 7 passes 
décisives en 30 matches toutes 

compétitions confondues depuis 
le début de la saison, KDB reste 

en effet une référence à son 
poste, et ce malgré la période 

chaotique traversée par les 
Citizens, éliminés de la Ligue 
des Champions et seulement 
cinquièmes de Premier League. 
Dans cette optique, TyC Sport 
affirme, ce samedi, qu’un 
nouveau club serait entré dans la 
danse.

River Plate veut KDB pour 
la Coupe du monde des clubs 

En effet, le média argentin indique 
que River Plate préparerait une 
offre pour le natif de Drongen. Le 
géant argentin rêverait de faire 
venir l’international belge (109 
sélections, 30 buts) en Amérique 
du Sud, afin de continuer 
à peupler le pays de stars 
internationales et populariser le 
championnat. L’objectif de la 
formation argentine serait même 
de pouvoir confirmer au plus tôt 

la venue du joueur et l’aligner 
au sein de la plus grande vitrine 
médiatique que le club n’a jamais 
eu à sa disposition : la Coupe du 
monde des clubs.
Récemment interrogé au sujet de 
son protégé - toujours convoité 
par l’Arabie saoudite et qui ne 
sait finalement pas de quoi sera 
fait son avenir - Pep Guardiola 
avait lui préféré botter en touche 
: «c’est entre le club et Kevin et 
son agent… C’est une question 
pour le club et Kevin. Je suis 
préoccupé par l’équipe et ce 
qui va se passer pour terminer 
la saison du mieux possible», 
assurait ainsi le technicien 
espagnol. Il faudra donc 
sûrement compter avec River 
Plate, bien décidé à déjouer les 
plans de la concurrence.

Cible prioritaire de Chelsea 
pour le prochain mercato 
estival, Jules Koundé 

reste pour l’heure un joueur du 
FC Barcelone mais les Culers 
se savent plus que jamais sous 
pression…
Arrivé en provenance de 
Séville à l’été 2022 contre 
un chèque de 50M d’euros, 
Jules Koundé est aujourd’hui 
devenu l’une des références à 
son poste sous le maillot du FC 
Barcelone. Défenseur central, 
replacé en tant que latéral 
droit, l’international français 
aux 40 sélections enchaîne, 
en effet, les prestations de très 
haute volée. De quoi combler 
la direction barcelonaise mais 
également provoquer quelques 
convoitises…
Ces dernières semaines, la presse 
anglaise et espagnole rappelaient, 

à ce titre, que l’ancien joueur des 
Girondins de Bordeaux était une 
cible prioritaire de Chelsea pour 
le prochain mercato estival. En 
quête d’un défenseur central, 
les Blues - qui continuent 
également de suivre de près le 
jeune Dean Huijsen - apprécient 
particulièrement le profil 
polyvalent du natif de Paris (3 
buts et 8 passes décisives en 44 
matches toutes compétitions 
confondues depuis le début de la 
saison).

Chelsea compte bien revenir 
à la charge !

Conscient de la menace, le FC 
Barcelone met donc actuellement 
tout en œuvre pour sécuriser 
l’avenir de son protégé. Selon les 
dernières informations de Sport, 
la direction catalane a ainsi 
entamé des discussions avec le 
droitier d’1m80 pour étendre son 

contrat, qui rappelons-le court 
actuellement jusqu’en juin 2027. 
Heureux à Barcelone et après 
avoir déjà refusé de rejoindre 
Chelsea, Koundé pourrait-il 
cette fois-ci se laisser tenter par 
le challenge londonien ?
Difficile pour l’heure de le dire. 
Pour autant, si le défenseur 
de 26 ans fait plus que jamais 
l’unanimité en Catalogne, une 
telle opération lui permettrait 
d’augmenter considérablement 
ses émoluments tout en ayant 
la possibilité d’évoluer à la fois 
en tant que latéral droit mais 
également comme défenseur 
central. Un départ qui lui offrirait 
également le droit de découvrir 
la Premier League, considérée 
comme le plus gros championnat 
au monde. Bref, le Barça a de 
quoi trembler et s’active donc 
pour éviter le pire.

Joueur de l’Inter depuis l’été 
2020, Nicolo Barella est 
l’une des pièces maîtresses 

de Simone Inzaghi. Lié aux 
Nerazzurri jusqu’en 2029, le 
milieu de terrain transalpin 
a toutefois été proche par les 
Saoudiens d’Al-Hilal. Et d’après 
la Gazzetta dello Sport, l’ancien 
pensionnaire de Cagliari a reçu 
une offre très alléchante.
L’ancienne équipe de Neymar 
lui a proposé un contrat 
rémunéré à hauteur de 35 
M€ par saison. Actuellement, 
Barella touche 6,5 M€ annuels. 
Mais cette revalorisation XXL 
n’a pas fait flancher l’Italien qui 
a repoussé l’offre saoudienne. 
Barella souhaite s’inscrire sur la 
durée avec l’Inter.
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En Bref...Au Japon, des robots alimentés par l’IA pour 
prendre soin des séniors : un aperçu du futur ?

L’Internet ultra-rapide partout sur Terre grâce 
à la 5G spatiale

AMD annonce le développement 
de Fluid Motion Frames 2.1, 
une mise à jour significative de 
sa technologie de génération de 
frames, visant à améliorer la 
fluidité des jeux sans nécessiter 
de nouveau matériel.

Dans le cadre de sa stratégie 
continue pour optimiser 
l’expérience gaming, AMD a 
confirmé le développement de 
Fluid Motion Frames 2.1 (AFMF 
2.1). Cette mise à jour vise à 
rivaliser avec la technologie 
Smooth Motion de NVIDIA en 
offrant une meilleure qualité 
d’image sans exiger de mise à 
niveau matérielle.

Comment fonctionne AMD 
Fluid Motion Frames ?

Fluid Motion Frames est une 
technologie de génération 
d’images (frame generation) qui 
insère des images intermédiaires 
entre celles réellement calculées 
par le GPU. En utilisant des 
algorithmes de prédiction et 
d’interpolation, AFMF permet 
d’augmenter artificiellement 
le framerate des jeux tout 
en maintenant une latence 
raisonnable. Contrairement aux 
technologies concurrentes qui 
reposent sur des cœurs dédiés 
à l’intelligence artificielle (les 
cœurs Tensor de NVIDIA), 
AFMF fonctionne directement 
via les pilotes AMD, rendant 
la technologie compatible avec 
un plus grand nombre de cartes 
graphiques, même anciennes.

Améliorations apportées par 
AFMF 2.1

La version précédente, AFMF 
2.0, introduite en octobre 
2024, avait déjà étendu la 
compatibilité aux jeux utilisant 
OpenGL, Vulkan, DirectX 11 
et 12. Cependant, des retours 
d’utilisateurs avaient souligné 
des artefacts et une qualité 
d’image perfectible.

Avec AFMF 2.1, AMD promet 
des optimisations notables :

Réduction des artefacts visuels, 
en particulier sur les objets en 
mouvement rapide.

Meilleure fluidité, avec une 
interpolation plus précise des 
images générées.

Compatibilité améliorée, sans 
nécessiter de cœurs dédiés 
comme sur les GPU NVIDIA.

Au Japon, les initiatives se 
multiplient pour déployer des 

robots au chevet des personnes 
âgées. L’enjeu est de taille, 

le Pays du Soleil levant 
manquant cruellement de 

main-d’œuvre dans le secteur 
de la santé.

Les chiffres font froid dans 
le dos. Le Japon est le 
pays avec la population 

la plus vieillissante au monde, 
avec un taux de natalité en baisse 
depuis 9 ans. En 2024, 720 988 
naissances ont été recensées dans 
le pays, soit 5 % en moins que 
l’année dernière.
Une situation qui se répercute 
automatiquement sur la main-
d’œuvre, tous les membres de la 
génération des baby-boomers nés 
entre 1947 et 1949 ayant dépassé 
les 75 ans. En décembre 2024, 
il y avait seulement 1 candidat 
pour 4,25 postes dans le secteur 
des soins aux personnes âgées.
Un humanoïde capable de 
manipuler les patients
Dans ce contexte, la robotique et 
l’intelligence artificielle (IA) sont 
considérées comme des options 
viables pour pallier la pénurie 

de travailleurs. L’humanoïde 
AIREC, spécialement conçu 
pour s’occuper des séniors, 
en est le parfait exemple. Son 
prototype est en effet capable 
d’aider à changer la position 
d’un patient, par exemple pour 
changer une couche ou prévenir 
les escarres.
Le robot peut aussi assister une 
personne pour s’asseoir ou enfiler 
ses chaussettes. Et de surcroît, il 
a la capacité de réaliser certaines 
tâches domestiques comme 

cuisiner des œufs ou plier du 
linge.
D’autres dispositifs, toujours 
au Japon, ont été spécialement 
conçus pour les domaines du 
soin et de la santé. Par exemple, 
un robot interactif qui chante des 
chansons et guide les résidents 
d’une maison de retraite dans 
des exercices d’étirement, ou un 
capteur placé sous les matelas 
pour surveiller les conditions 
de sommeil, réduisant ainsi la 
charge des soignants de nuit.

D’importants progrès dans le 
domaine des robots humanoïdes

Ces derniers temps, la recherche 
dans le secteur des robots 
humanoïdes a fait un important 
bond en avant, notamment 
grâce à l’essor de l’intelligence 
artificielle générative. Mais le 
développement de machines 
spécifiquement dédiées à la prise 
en charge de patients est encore 
plus complexe. Des robots 
comme Figure 02 ou Optimus 
sont en mesure de réaliser 
quelques tâches domestiques, 
mais manipuler une personne 
relève d’un champ technique 
extrêmement plus sophistiqué.

« Si nous disposons de 
robots dotés d›IA capables 
d›appréhender les conditions 
de vie et les caractéristiques 
personnelles de chaque personne 
soignée, il se peut qu›ils puissent 
à l›avenir dispenser directement 
des soins infirmiers », explique 
Takaki Ito, aide-soignant au 
Japon.

La start-up française CTO a 
dévoilé vendredi une première, 
avec une technologie qui 
permet d’exploiter la 5G depuis 
l’espace, pour offrir de l’Internet 
haut débit à faible latence, 
partout dans le monde dans les 
prochains mois.
C’est peut-être une avancée 
majeure pour les opérateurs 
télécoms et la connectivité 
spatiale. La société française 
Constellation Technologies 
& Operations (CTO) a 
présenté, ce vendredi 28 
février, une technologie qui 
pourrait transformer notre 
façon d’accéder à Internet. 
L’innovation, baptisée « Early 
Test », utilise pour la première 
fois le spectre 5G millimétrique 
depuis l’espace pour offrir une 
connexion rapide et réactive 
partout sur Terre, même dans les 
zones les plus isolées.

Une innovation 5G spatiale 
prometteuse conçue en France
CTO dit avoir mis au point 
la première « charge utile 
régénérative 5G mmWave 
». Mais de quoi parle-t-on ? 

Cette charge utile exploite 
les ondes millimétriques de 
la 5G pour les adapter à une 
utilisation spatiale. Il s’agit, 
selon CTO, d’une première 
mondiale dans le domaine des 
télécommunications. Conçue 
et fabriquée en France, cette 
technologie peut assurer une 
transmission de données Internet 
à très haut débit et à faible latence 
depuis un satellite.
Voilà qui nous permet de rappeler 
que la 5G dite « millimétrique » 
(mmWave) utilise des fréquences 
élevées (24-100 GHz). Elle offre 
effectivement des débits ultra-
rapides et une faible latence, qui 
est idéale pour les zones denses 
et les applications gourmandes 
en données, mais aussi les 
zones blanches, dépourvues de 
connexion filaire. Sa portée reste 
néanmoins limitée, et elle est 
sensible aux obstacles.
Après avoir été soumis à des 
tests rigoureux simulant les 
conditions réelles, le module 
de CTO a été intégré avec 
succès à la plateforme satellite 
ION de D-Orbit. Il sera lancé 

en juin prochain. Et il pourrait 
positionner CTO comme un 
futur opérateur de services de 
connectivité spatiale, et renforcer 
l›autonomie et la compétitivité 
européenne dans ce secteur.
Pour y parvenir, CTO était 
parvenue, il y a moins de six 
mois, à lever une dizaine de 
millions d›euros. Comme le dit 
Charles Delfieux, le CEO de 
la start-up, « c›est une brique 
fondamentale pour continuer à 
bâtir une infrastructure spatiale 
de télécommunications de 
nouvelle génération pour les 
opérateurs télécoms ».
Une solution pour connecter 
toutes les zones blanches sans 
infrastructures coûteuses
Les premiers bénéficiaires de 
cette charge utile régénérative 
5G mmWave pourront être 
les opérateurs télécoms, qui y 
verront l’opportunité d’étendre 
leur couverture au-delà des 
infrastructures terrestres. Ils 
pourront ainsi proposer une 
connectivité performante et 
abordable dans les zones rurales, 
isolées ou mal desservies, sans 

nécessiter d’investissements 
lourds pour déployer des réseaux 
terrestres dans des régions 
où les utilisateurs restent peu 
nombreux.
Contrairement aux constellations 
massives développées par 
de nouveaux entrants sur le 
marché, CTO propose une 
approche partenariale, avec une 
infrastructure spatiale partagée. 
Les opérateurs pourront ainsi 
diversifier leur offre au-delà de 
la fibre et du cellulaire, tout en 
opérant la constellation comme 
ils le font aujourd’hui avec leurs 
réseaux terrestres.
Pour accompagner sa montée en 
puissance, CTO a su renforcer 
son équipe, qui compte désormais 
plus de trente collaborateurs. 
La direction expérimentée 
réunit des experts du spatial 
et des télécommunications, 
qui reflètent son ambition de 
bâtir une organisation solide 
et pérenne pour contribuer à la 
promesse d›une connectivité 
universelle.



L’artiste Hamza 
Feghouli, connu 
pour son personnage 

comique «Mama Messaouda», 
est décédé, vendredi, des suites 
d’une longue maladie, à l’âge de 
86 ans, a-t-on appris auprès de 
son entourage.

Né en 1938 à Tiaret, le défunt 
était l’un des comédiens les plus 
célèbres en Algérie, connu pour 
son rôle de «Mama Messaouda», 
dans le duo comique avec le 
défunt artiste Raouf Ikkache, 
connu sous le nom artistique de 
«Hdidouane», durant les années 
1970 et 1980.

Il était également célèbre pour 
son personnage «Kouider 
Zeddam», un rôle comique 
qu’il a brillamment incarné 
dans le film «Le Clandestin» 
(1989) de Benamar Bakhti. Il a 
également participé à d’autres 
films cinématographiques tels 
que «L’honneur de la tribu» 
(1993) de Mahmoud Zemmouri, 
et «Moritori» (2007) de Okacha 
Touita, entre autres, ainsi qu’à 
des productions télévisées dont 
le feuilleton «Kayd Zaman» 
et les sitcoms «Dar Djiran», 
«Bodho» et «Café Mimoun».

Suite au décès de l’artiste, le 

ministre de la Culture et des Arts, 
M. Zouhir Ballalou, a présenté 
ses condoléances à la famille de 
l’artiste et à la famille artistique, 
estimant que le regretté «n’était 
pas un simple comédien, mais 
une âme d’artiste qui a su 
dessiner et redonner le sourire 
à travers des histoires qu’il a 
incarnées avec brio, et dont 
l’influence va au-delà de l’art 
pour s’étendre à l’éducation et 
au nationalisme, devenant ainsi 
inoubliable dans le monde de 
l’art algérien et occupant une 
place de choix dans notre cœur».

Le jeune Kader Fateh, a été 
sacré vendredi dans la soirée, 
à Tizi-Ouzou, lauréat de la 4 
ème édition du concours de 
chant Chaabi, Ahcene Mezani 
organisé par l’association 
Ibturen, pour son interprétation 
de la chanson «Ya moulate El 
Khana» de Samy El Djazairi.

Il est talonné, respectivement, 
à la deuxième et troisième 
place par Alicia Zedek et 
Salim Yalaoui qui ont, tous 

deux, interprété des chansons 
du cardinal de la chanson 
chaabi Amar Ezzahi. Les trois 
lauréats seront récompensés par 
l’enregistrement de singles de 
leurs chansons et recevront une 
aide financière des organisateurs.

Un total de quatre-vingts (80) 
artistes en herbe ont pris part 
à la présélection de cette 4 
ème édition du concours de 
chant Chaabi, Ahcene Mezani, 
organisé par l’association 

Ibturen et abritée par la 
maison de la culture, Mouloud 
Mammeri.

Les 80 challengers, âgés de 19 
à 25 ans, dont une douzaine de 
jeunes filles, se sont, d’abord, 
disputé les 10 billets d’accès à 
la demi-finale du concours, qui 
s’est tenue le 6 mars, lors de 
laquelle ont été sélectionnés les 
5 lauréats qui se sont disputé les 
3 prix de la finale de ce concours.

Les 10 lauréats de la 
présélection, qui s’est tenue le 
1 février dernier, ont bénéficié 
d’une formation accélérée d’une 
semaine sur le Chaabi, son 
histoire et son développement, 
les différents aspects techniques 
du genre et même la posture sur 
scène.

La chanson Chaabi demeure un 
style prisé par les jeunes artistes 
qui font preuve de maîtrise 
de ce style de musique et qui 

innovent dans l’interprétation, 
ont observé les organisateurs de 
cette manifestation. 

Le 1er prix de l’édition 
précédente a été, remporté, pour 
rappel, par la jeune étudiante 
Meriem Amrouche, talonnée 
par Seddik Khodja Ghiles à la 
2ème place et Kamel Mazira à 
la 3ème.

Le Théâtre national algérien 
(TNA) Mahieddine-Bachtarzi, 
a célébré, jeudi soir, la Journée 
mondiale du théâtre, qui coïncide 
avec le 27 mars de chaque année, 
en distinguant plusieurs figures 
du théâtre pour leurs réalisations 
et leurs contributions à la pose 
des jalons d’un théâtre algérien 
prometteur.

Le ministre de la Culture et des 
Arts, M. Zouhir Ballalou, qui 
a présidé cette cérémonie en 
présence de plusieurs figures 
artistiques et théâtrales, a évoqué, 
dans son allocution, les enjeux et 

les perspectives du théâtre et la 
nécessité d’être au diapason des 
attentes des artistes et des besoins 
du public, ainsi que des défis 
culturels et humains de l’heure, 
soulignant, à cette occasion, «la 
ferme détermination» de son 
secteur à soutenir cet art pour «en 
faire un pilier fondamental du 
projet de renaissance nationale».

Ballalou a indiqué que le théâtre 
algérien «connait une avancée 
qualitative, concrétisée par 
l’ouverture de théâtres régionaux 
et le développement de projets 
ambitieux visant à renforcer le 

rayonnement culturel», rappelant 
la journée d’étude, organisée en 
février dernier sur les défis du 
théâtre en Algérie, dont l’objectif 
était de développer la pratique 
théâtrale des points de vue 
quantitatif et qualitatif.

Il a également relevé 
«l’importance de revoir les 
stratégies» du secteur en vue 
d’’améliorer les performances des 
institutions théâtrales régionales 
et du théâtre national», insistant 
sur la «nécessité de s’adapter à 
la transformation numérique, à 
travers l’adoption des méthodes 
modernes de planification, la 
transparence, l’amélioration 
de la gestion administrative et 
artistique et l’utilisation des 
plateformes numériques pour 
promouvoir les spectacles et 
élargir leur public au double plan 
local et international».

Pour se faire, le ministre a 
souligné que son secteur demeure 
convaincu de l’importance 
de l’institution de la Journée 
nationale du théâtre, le 8 janvier, 
afin de «conscientiser la société 
du rôle primordial de cet art 
dans la construction de l’identité 
nationale», saluant «l’initiative 
de création du musée national 
du théâtre algérien, qui a été 

lancée dans le cadre du projet de 
la mémoire culturelle nationale», 
étant, a-t-il dit, un «édifice qui 
préserve le patrimoine» artistique 
de l’Algérie et «relate l’histoire 
d’une créativité algérienne 
inoubliable».

Evoquant la documentation et 
l’archivage, M. Ballalou a fait 
savoir que des travaux étaient 
en cours pour «transformer les 
archives du théâtre algérien en 
trésor national, numériquement 
documenté et scientifiquement 
préservé, en partenariat avec 
les universités et les centres 
spécialisés, et devenir ainsi une 
référence pour les chercheurs et 
une source d’inspiration pour les 
générations à venir».

Un colloque national sur la 
«Mémoire du théâtre» sera 
également organisé, regroupant 
des historiens et des archivistes.

Le ministre a réitéré son appel 
à «œuvrer conformément aux 
orientations du président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à renforcer la culture n 
tant que levier du développement 
économique et à préserver notre 
patrimoine et notre identité».

La cérémonie a été marquée 
par plusieurs performances 

artistiques, dont un solo au piano 
exécuté par le jeune artiste Yanis 
Taleb, pour accompagner la 
lecture d’un extrait du message de 
la Journée mondiale du théâtre, 
par Ibrahim Chergui, Nesrine 
Belhadj et Nassiba Atout.

Deux tableaux chorégraphiques 
ont également été présentés, l’un 
intitulé «Le prix de la cupidité» 
et l’autre «Le labyrinthe de la 
bureaucratie», ainsi que des 
scènes de théâtre intitulées «La 
statue» et «Il rêvait», interprétées 
par les étudiants de deuxième 
année de l’Institut supérieur des 
métiers des arts du spectacle et 
de l’audiovisuel (ISMAS).

A cette occasion, cinq artistes 
ont été honorés, à savoir l’artiste 
Souad Sebki (Alger), Issa 
Moulfarâa (Aïn Témouchent), le 
professeur universitaire Ahmed 
Chnigi (Annaba), le formateur 
Hadi Boukerch (Djelfa) et 
le comédien de théâtre Bella 
Boumediene (Tindouf).

 Le jeune, Kader Fateh, lauréat du concours Ahcene Mezani

Journée mondiale du théâtre 
 le TNA rend hommage à plusieurs figures du théâtre algérien

L’artiste Hamza Feghouli tire sa révérence à l’âge de 86 ans
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L
e long métrage «Zighoud 

Youcef», film historique 

retraçant le parcours de 

lutte du Chahid Zighoud Youcef 

(1921-1956), réalisé par Mounès 

Khammar, sur un scénario 

d’Ahcène Tlilani, a été projeté, 

mardi soir, à l’Opéra d’Alger 

Boualem-Bessaih.

D’une durée de deux heures 

et demie, le film a été projeté 

en présence du président de 

l’Assemblée populaire nationale 

(APN), M. Brahim Boughali, des 

Conseillers auprès du président 

de la République, chargé des 

affaires politiques et des relations 

avec la jeunesse, la société 

civile et les partis politiques, 

Mohamed Chafik Mesbah, et 

du chargé du commerce, de 

l’approvisionnement, du contrôle 

et de l’import-export, Kamel 

Rezig, ainsi que de membres 

du Gouvernement, dont le 

ministre des Moudjahidine et des 

Ayants-droit, Laïd Rebiga et le 

ministre de la Culture et des Arts, 

Zouhir Ballalou, outre plusieurs 

personnalités révolutionnaires et 

culturelles.

Il retrace la vie et le combat de 

Zigoud Youcef, un des héros de 

la glorieuse Guerre de libération 

nationale, depuis son adhésion au 

parti du Peuple algérien (PPA) et 

au Mouvement national jusqu’à 

ce qu’il rejoigne les rangs de la 

guerre de libération nationale.

Le film aborde également de 

nombreux autres événements 

importants qui ont jalonné 

le parcours de ce héros de 

la Révolution, tels que sa 

participation à la réunion des 

22 et son rôle déterminant, aux 

côtés de Didouche Mourad, 

dans le déclenchement de 

la Révolution dans le Nord-

Constantinois, en plus de 

l’organisation de l’offensive du 

Nord-Constantinois, le 20 août 

1955, jusqu’à sa mort au champ 

d’honneur, le 23 septembre 1956 

à Sidi Mezghiche (Skikda).

Cette production qui reconstitue 

également les événements ayant 

marqué la lutte armée dans l’’Est 

algérien, dépeint l’héroïsme 

des compagnons de lutte de 

Zighoud Youcef, notamment 

Lakhdar Bentobbal, Ali Kafi, 

Amar Benaouda et Didouche 

Mourad. Il met en avant des 

aspects de la vie familiale du 

martyr depuis sa naissance dans 

le village de Smendou dans le 

nord constantinois.

Avec une musique signée 

Safy Boutella, le film a vu la 

participation d’une pléiade 

d’acteurs, dont l’acteur Ali 

Namous qui a incarné le rôle du 

martyr.

«La production de ce film a 

duré deux ans et ses scènes ont 

été tournées entre Constantine, 

Skikda et Mila», a déclaré le 

réalisateur Mounes Khammar 

à l’APS, ajoutant que l’avant-

première du film a été donnée 

en février dernier à Constantine, 

à l’occasion de la célébration de 

la Journée nationale du Chahid, 

sur décision du ministère des 

Moudjahidine et des Ayants-

droit».

Dans une allocution prononcée 

à l’occasion, M. Rebiga a 

souligné que ce film, produit par 

le ministère des Moudjahidine 

et des Ayants-droit «relate 

le parcours d’un héros de 

la glorieuse Révolution de 

libération et Commandant de la 

Wilaya II historique, le Chahid 

Zighoud Youcef, lors d’une 

étape charnière  de l’histoire 

de la glorieuse Révolution», 

ajoutant que cette œuvre «vient 

consacrer l’approche adoptée 

par le ministère, en application 

des instructions du président de 

la République, M. Abdelmadjid 

Tebboune, concernant la 

préservation de la Mémoire 

nationale et du legs des valeureux 

Chouhada, en reconnaissance de 

leurs sacrifices pour la patrie».

Il a, par ailleurs, affirmé que 

son secteur poursuivra la 

production d’autres œuvres 

cinématographiques historiques 

sur la Révolution algérienne, 

précisant que «ces œuvres, tant 

celles produites par le ministère 

des Moudjahidine et des Ayants-

droits, le ministère de la Culture 

et des Arts ou d’autres acteurs 

du domaine, seront promues aux 

niveaux régional et international, 

en vue de diffuser les valeurs de 

la Révolution de libération et 

faire connaître ses symboles».

Evoquant le film de l’Emir 

Abdelkader, M. Rebiga a fait 

observer que «le président 

de la République accorde un 

grand intérêt à cette production, 

exigeant une œuvre conforme 

aux normes internationales 

pour être à la hauteur de la 

renommée de cette personnalité 

hors pair», affirmant «le soutien 

de son secteur au ministère de la 

Culture et des Arts chargé de la 

production du film».

«Tous les moyens seront 

mobilisés pour réaliser ce film 

dans ses dimensions mondiales, 

d›autant qu›il concerne une 

personnalité universelle 

et multidimensionnelle, 

l’objectif étant de mettre en 

avant les différents aspects 

de la personnalité de l›Emir 

Abdelkader, dont l’humaniste, le 

guide, l’homme de foi et autres».    

L
e retour de Wil Smith sur la 

scène musicale. Pour faire 

oublier les déboires d’une 

gifle jugée trop inopportune, 

les frasques d’un mariage en 

lambeaux, le Prince de Bel Air 

est allé puiser au plus profond de 

lui-même. Introspection !

L’homme a redécouvert un 

exutoire créatif longtemps 

négligé, la musique, et s’est servi 

du micro comme d’un réceptacle 

pour exprimer ses pensées après 

des années passées à donner 

la priorité à sa domination 

d’Hollywood.

«J’ai pris ces deux dernières 

années pour plonger en 

profondeur dans les parties de 

moi qui n’étaient pas forcément 

dans ce niveau de certitude 

et pour poser ces questions 

internes effrayantes», a déclaré 

Smith, lauréat d’un Oscar et 

d’un Grammy, qui sortira son 

cinquième album studio «Based 

on a True Story» (Basé sur une 

histoire vraie) vendredi. Il s’agit 

de son premier projet musical 

en vingt ans, depuis «Lost and 

Found».

«C’est vraiment le résultat de mon 

premier examen de conscience», 

a-t-il déclaré. «Chaque chanson 

parle d’une partie de moi-même 

que j’ai découverte ou que je 

voulais explorer, de quelque 

chose que je voulais partager. 

C’est l’offre musicale la plus 

complète que j’aie jamais créée.

Le nouvel album de Smith 

compte des invités tels que Big 

Sean, Teyana Taylor, DJ Jazzy 

Jeff, son fils Jaden Smith, Jac 

Ross et le Sunday Service Choir 

de Kanye West. L’album intègre 

des mélodies et des messages 

gospel, mais il ne s’agit pas 

d’un projet gospel à part entière, 

malgré le succès de «You Can 

Make It», qui s’est hissé à la 

première place du classement 

Billboard Gospel Airplay.

Néanmoins, Smith a laissé sa foi 

renouvelée prendre le dessus et 

orienter sa création. Il prévoit de 

sortir trois albums cette année, en 

divisant chaque projet en ce qu’il 

appelle des saisons.

La première saison, «Rave in the 

Wasteland», se déroule sur les 14 

titres de «Based on True Story» 

et représente sa volonté de tirer 

les leçons de la vie.

«J’ai trouvé de très belles réponses 

pour moi-même», a déclaré M. 

Smith. «Ma perception de Dieu 

et de la réalité.

Bien que M. Smith, âgé de 56 ans, 

soit toujours une star mondiale 

bankable, la reconstruction de 

la confiance et de l’élan a été 

une bataille difficile. Il a été 

confronté à de dures réalités 

tout en essayant de surmonter 

les réactions négatives suscitées 

par la gifle donnée à Chris 

Rock lors de la cérémonie des 

Oscars en 2022 et l’interdiction 

de participer à cette cérémonie 

pendant dix ans.

Plusieurs artistes, dont Zoë 

Kravitz, Wanda Sykes et Rob 

Reiner, ont critiqué les actions 

de M. Smith. Jim Carrey s’est 

montré particulièrement virulent, 

déclarant que Smith avait «vécu 

au-delà de la bande passante» 

et qu’il avait craqué sous la 

pression.

Interrogé sur la remarque de 

Carrey concernant la «largeur 

de bande», Smith a acquiescé 

mais a répété qu’il avait besoin 

de prendre du recul pour mieux 

se comprendre et dépasser ses 

propres limites.

«Il y a un petit moi qui - le petit 

concept de moi-même - peut 

aller jusqu’au bout de sa bande 

passante», a-t-il déclaré. «Et 

puis, si je recule, il y a comme 

un espace infini, où ma bande 

passante est la bande passante de 

la vie elle-même. C’est comme si 

j’essayais de ne pas m’enfermer 

dans une bande étroite de choses, 

de me donner la permission d’être 

plus large dans la vérité de qui et 

de ce que je suis réellement».

Le chemin de la rédemption de 

Smith s’est compliqué lorsque 

la comédie spéciale de Rock 

a ravivé la controverse et que 

les mémoires de sa femme 

Jada Pinkett Smith, «Worthy», 

ont placé leur mariage sous 

un nouvel examen, faisant la 

une des journaux et suscitant 

d’innombrables mèmes sur les 

réseaux sociaux.

M. Smith a déclaré que l’adversité 

ne l’avait pas seulement mis à 

l’épreuve, mais qu’elle avait 

aussi nourri sa créativité.

«Il y a une certaine force 

psychologique et émotionnelle 

que l’on cultive en se penchant 

sur la difficulté, en n’essayant 

pas de fuir», a déclaré M. Smith, 

qui a ajouté qu’il avait cherché 

à construire une «confiance 

spirituelle» inspirée par la 

résilience de sa grand-mère 

décédée et de Nelson Mandela. 

En chemin, il a découvert les 

enseignements de la bouddhiste 

tibétaine Pema Chödrön, dont il a 

adopté le mantra «se pencher sur 

les points aigus».

Ces influences sont devenues des 

piliers qui ont permis à Smith de 

s’explorer plus profondément. 

La façon dont sa grand-mère, 

Mandela et Chödrön ont abordé 

la vie l’a poussé à orienter son 

voyage vers la musique.

Projection du film historique «Zighoud Youcef» 
à l’Opéra d’Alger

Will Smith revient avec son album
«Based on a true story»
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Lotions, 
médicaments, 
plantes, massages... 

De nombreux produits se 
vantent de ralentir la chute 
de cheveux, mais lesquels 
sont efficaces ? Le Dr Pascal 
Reygagne, dermatologue et 
spécialiste du cuir chevelu, 
a répondu à nos questions.
Journal des Femmes : 
Quels sont les médicaments 
qui ralentissent la 
chute de cheveux ?
Dr Pascal Reygagne : Deux 
substances ont prouvé leur 
efficacité : le minoxidil® 
et le finastéride®, qui 
peuvent être pris ensemble. 
Le minoxidil® se présente 
sous forme de lotion. 
Il agit en stimulant la 
vascularisation du cuir 
chevelu, en augmentant 
l’apport sanguin à la racine 
des cheveux. Ce principe 
actif donne de bons 
résultats. Chez un tiers 
des patients il permet des 
repousses, chez un autre 
tiers, il stabilise la chute et 
dans le reste des cas, il n’est 
pas très actif mais peut 
ralentir la chute. Quant au 
finastéride®, il se prend 
sous forme de comprimés 
et agit en ralentissant 

l’action des hormones 
masculines sur les racines 
des cheveux. Chez 80 % des 
hommes qui en prennent, il 
permet un maintien de la 
chevelure et dans 40 % des 
cas, une légère repousse.
L’efficacité de ces 
traitements dure autant 
de temps qu’ils sont 
suivis, sans limitation.
A qui sont-ils destinés ?
Dr Pascal Reygagne :Le 
minoxidil® peut être 
utilisé par les hommes et 
les femmes, alors que le 
finastéride est réservé aux 
hommes. Ils sont efficaces 
sur les chutes de cheveux 
androgénétiques, c’est-à-

dire à tendance héréditaire, 
les plus communes chez les 
hommes comme chez les 
femmes. Il faut également 
que l’alopécie soit discrète 
à modérée. Lorsque la cause 
de l’alopécie est différente, 
comme une carence en 
fer ou un problème de 
thyroïde chez la femme par 
exemple, les traitements 
viseront ces causes.
Ces médicaments 
sont-ils remboursés ?
Dr Pascal Reygagne : 
Le minoxidil® à 5 % 
et le finastéride® sont 
disponibles sur ordonnance 
uniquement, alors que le 
minoxidil® concentré à 

2 % est en vente libre. Il 
faut compter environ 15 
euros par mois pour le 
minoxidil® et 30 euros par 
mois pour le finastéride®.
Est-il vrai que le finastéride® 
rend impuissant ?
Dr Pascal Reygagne : 
Le finastéride®, pris à 
la dose destinée à lutter 
contre la calvitie, peut 
entre autres avoir pour 
effets secondaires une 
baisse de la libido et des 
problèmes d’érection. 
Mais ils n’apparaissent 
que dans 1 à 2 % des cas et 
disparaissent soit au cours 
du traitement, soit en le 
stoppant. Ils n’ont donc rien 
d’irréversible et concernent 
plutôt les plus de 40 ans.
Les compléments 
alimentaires sont-
ils efficaces ?
Dr Pascal Reygagne : 
Certains compléments 
alimentaires à base de 
vitamines et d’acides 
aminés souffrés ou de 
taurine ont prouvé leur 
efficacité sur la chute de 
cheveux diffuse chez la 
femme, grâce à des études 
réalisées en double aveugle.
Massage, laser, que 
faut-il en penser ?

Dr Pascal Reygagne : En 
revanche, les méthodes 
physiques, les médecines 
douces et parallèles, 
n’ont absolument pas 
fait leurs preuves. Il 
s’agit par exemple des 
massages, du soft laser, 
de la mésothérapie, 
de l’ozonothérapie, de 
l’électrostimulation, des 
shampoings aux plantes ou 
encore de l’aromathérapie.
La greffe de cheveux ralentit-
elle la chute de cheveux ?
Dr Pascal Reygagne : La 
greffe de cheveux a connu 
un grand progrès avec la 
mise au point de la micro-
greffe, qui donne un résultat 
beaucoup plus esthétique. 
Toutefois, il ne s’agit pas 
d’un traitement ralentissant 
la chute mais plutôt d’un 
traitement réparateur. 
Une greffe n’empêche pas 
l’évolution de la calvitie. 
C’est pourquoi on prescrit 
souvent aux personnes 
greffées du minoxidil 
ou du finastéride. Ces 
médicaments favorisent 
en plus la bonne prise 
de la greffe de cheveux.

Quels traitements quand on perd ses cheveux ?

Les protéines sont 
essentielles pour les 
cellules, les organes, 

les os, le sang, l’immunité 
ou encore la digestion. Elles 
sont aussi importantes quand 
on veut se muscler, réduire 
sa masse graisseuse et perdre 
du poids. Les professionnels 
de santé recommandent à une 
personne de 70 kg d’ingérer 
entre 56 et 70 g de protéines 
par jour via l’alimentation. 
Mais ça peut être difficile de 
trouver des aliments protéinés 
autres que la viande, les 
produits laitiers ou les œufs. 
«Il n’y a pas que les aliments 
d’origine animale qui sont 
riches en protéines. Par 

exemple, vous seriez peut-
être surpris de la quantité de 
protéines que vous pouvez avoir 
dans un smoothie 100% naturel 
et végétal», informe Novella 
Lui, diététicienne diplômée. 
Au total, la boisson qu’elle 
propose contient 3 fois plus de 
protéines qu’un œuf, soit 20 
grammes. «On utilise souvent 
l’œuf comme «baromètre» 
pour savoir si quelque chose 
est riche en protéines, car 
un œuf moyen contient la 
quantité impressionnante de 
6 grammes de protéines», 
précise-t-elle dans le média 
américain EatingWell.  
En plus d’avoir un profil 
nutritionnel quasi parfait 

(source de fibres, calcium, 
potassium et magnésium), 
elle est hyper agréable à boire 
grâce à son goût naturellement 
sucré et sa texture onctueuse. 
Elle convient aux personnes 
végétariennes et vegan. La 
recette de son smoothie est 
simple et ultra rapide à préparer 
: dans un blender, mixer 1 
petite banane avec 1 tasse de 
lait d’amande non sucré, 2 
cuillères à soupe de beurre 
d’amande (obtenu en mixant 
des amandes rôties au four 
dans un robot) et ½ cuillère 
à café de cannelle moulue 
pour le goût (facultative).
Ce type de smoothie est idéal 
au petit-déjeuner ou après 

une session de sport. «Notre 
corps a besoin d’un apport 
régulier en protéines pour 
bien fonctionner, encore plus 
quand on fait du sport car 
elles favorisent la récupération 

après l’effort. La période la 
plus intéressante pour apporter 
des protéines, c’est donc 
dans l’heure qui suit l’effort 
intense», conclut l’experte. 

Oubliez l’oeuf : 
Cette boisson contient 3 fois plus de protéines
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Et si la cuisine était notre nouvelle 
salle de bains ? Pour préserver 
l’éclat et la jeunesse de la peau, de 
nombreux aliments joueraient un 
rôle clé. Selon une dermatologue 
américaine, l’un d’entre eux 
permettrait de réduire l’apparence 
des rides sur le visage. Découvrez 
lequel.
L’apparition de rides et de ridules 
sur notre visage est tout à fait 
naturelle. Alors que certaines 
décident que les rides font partie 
d’elles, d’autres ont plus de mal à 
les accepter et cherchent par tous 
les moyens à les dissimuler. Dans 
ce cas, il existe de nombreuses 
astuces pour les atténuer 
naturellement. Vous pouvez 
pratiquer les automassages sur 
votre visage, ils permettent de 
stimuler le drainage lymphatique 

pour une peau lisse et tonique. 
Aussi, il est essentiel d’appliquer 
matin et/ou soir des sérums anti-
âge pour prévenir ou atténuer 
l’apparition des rides. Cela permet 
de laisser apparaître les nouvelles 
cellules fraîches qui se cachent 
en dessous des cellules mortes 
de la peau, nous a expliqué une 
dermatologue lors d’une interview 
accordée à Femme Actuelle.
Votre alimentation a, elle aussi, 
toute son importance. En effet, 
certains aliments boostent la 
production de collagène. Il y a aussi 
une boisson que l’on consomme 
au quotidien qui protège la peau 
du vieillissement cutané. Et ce 
n’est pas tout : une dermatologue 
a récemment révélé l’aliment qui 
préviendrait l’apparition des rides 
et des ridules.

Voici l›aliment à consommer tous 
les jours pour réduire l›apparence 
des rides
Dans une vidéo postée sur les 
réseaux sociaux, la dermatologue 
Neera Nathan, spécialiste 
américaine en dermatologie 
esthétique et en médecine 
laser, a révélé l›importance 
pour votre peau de manger des 
amandes régulièrement. «Je dis 
à mes patients que manger trois 
poignées d›amandes par jour 
est un moyen naturel de traiter 
les rides», explique l›experte en 
dermatologie. Riches en vitamine 
E, les amandes protègent votre 
peau du vieillissement cellulaire 
car elles permettent de la nourrir 
en profondeur. La dermatologue 
étaie son propos : «une étude 
clinique de 24 semaines a montré 

que les femmes qui consommaient 
environ 400 calories d›amandes 
par jour (environ trois poignées) 
présentaient une réduction 
significative des rides et ridules du 
visage et de l›hyperpigmentation», 
explique-t-elle.
L’étude citée a été publiée 
dans la revue scientifique 
MDPI Journals en 2021. Pour 
mesurer l’impact des amandes 
sur le vieillissement cutané, les 
scientifiques de l’Université de 
Californie à Davis (États-Unis) 
ont analysé pendant deux ans 
l’épiderme (profondeur des rides 
et pigmentation) de 56 femmes 
ménopausées âgées de 47 à 84 
ans ayant une peau de phototype 
1 ou 2 (ce qui correspond aux 
carnations assez claires). Résultat, 
la profondeur moyenne des rides a 

été significativement réduite chez 
les consommatrices d’amandes 
(environ 16 % de moins au bout 
de 24 semaines). Même constat 
sur la pigmentation de la peau qui, 
elle, a diminué de 20 %. Ainsi, ces 
résultats ont mis en lumière les 
effets positifs de la consommation 
quotidienne d’amandes sur le 
photovieillissement, en particulier 
sur l’atténuation des rides du 
visage et sur la réduction de la 
pigmentation cutanée.

Au petit-déjeuner, en fin de repas 
ou au goûter, n’hésitez pas à 
manger quelques amandes pour 
garder une peau jeune en bonne 
santé. En plus, c’est délicieux !

Aussi délicate que son 
nom l’indique, l’huile 
végétale d’amande douce 

est un actif naturel plébiscité pour 
ses propriétés bienfaisantes pour 
la peau comme pour les cheveux.
Si on adore la manger, on aime 
aussi l’utiliser comme soin. 
Considérée comme un élixir de 
beauté depuis la Rome Antique, 
l’huile d’amande douce séduit 
toujours autant. Et pour cause, 
cette huile extraite de l’amandier 
et obtenue par pression à froid, 
dispose de milles et une vertus 
pour la peau et les cheveux. 
Riche en vitamines et omégas, 
cette mine d’or de couleur jaune 
fait l’unanimité du côté des 
professionnelles de santé. Le Dr 
Nina Roos, dermatologue dans le 
5e arrondissement de Paris, nous 
explique pourquoi elle a tout bon.
Démangeaisons, irritations… 

Quels sont les bienfaits de 
l’huile végétale d’amande 

douce pour la peau ?
Pour Nina Roos, l’huile végétale 
d’amande douce se distingue par 
sa richesse en oméga 3 qui la rend 
particulièrement nourrissante et 
apaisante pour les peaux sèches. 
C’est aussi une huile riche en 
vitamines (A, B, D, E) ou encore 
en Oméga 6 et 9, ce qui fait d›elle 
un antioxydant efficace. À la 
fois assouplissante et apaisante, 
elle permet de calmer la peau 
des irritations, d›améliorer 
son élasticité et d›accélérer la 
réparation cellulaire.
Cette huile végétale est d›ailleurs 
particulièrement recommandée 
pendant la grossesse pour 
prévenir les vergetures. Grâce à 

sa composition riche en acides 
gras elle permet d›assouplir la 
peau, de la rendre plus élastique 
et ainsi moins sujette aux 
craquellements.
Est-ce que l›huile d›amande 
douce est bonne pour le visage et 
la peau ?
Elle n’a pas tout à fait la même 
fonction qu’une crème hydratante 
mais elle peut tout à fait 
s’appliquer sur le visage et la peau. 
Le choix de l’huile d’amande 
douce relève avant tout «d’une 
envie de sensorialité» selon 
la dermatologue qui souligne 
cependant ses nombreuses vertus. 
«Nourrissante et très apaisante, 
elle convient très bien aux peaux 
sèches, sensibles et fragiles», 
ajoute-t-elle. Sa composition 
riche en acides gras lui permet 
notamment de reconstruire le 
film hydrolipidique souvent 
affaibli chez les peaux sensibles 
et déshydratées. Elle est aussi 
indiquée pour les peaux matures 
(souvent sèches, elles aussi). En 

revanche, contrairement à l’huile 
de jojoba, elle ne sera pas la 
meilleure alliée des peaux grasses 
en raison de son toucher gras.

Est-ce que l’huile d›amande 
douce est bonne pour les 

cheveux ?
Bien qu›elle soit moins utilisée 
sur les cheveux, ses propriétés 
hydratantes sont pourtant utiles 
pour les chevelures sèches et 
abîmées. En nourrissant la fibre 
en profondeur, elle lui redonne 
souplesse et brillance tout en 
réduisant la casse. De plus, l’huile 
végétale d’amande douce peut 
aussi apaiser les cuirs chevelus 
irrités et les démangeaisons. 
Attention toutefois à ne pas 
l›appliquer sur des cheveux très 
fins ou gras pour ne pas alourdir 
et graisser le cheveu.

Comment et quand utiliser 
l’huile d’amande douce ?

Comment appliquer huile 
d’amande douce sur le visage et 
le corps ?

Appliquez-la directement sur 
le visage et procédez à des 
massages (du bas vers le haut 
et de l’intérieur du visage vers 
l’extérieur) ou ajoutez quelques 
gouttes à votre soin habituel.
Comme pour le visage, vous 
pouvez choisir de l’utiliser 
seule ou mélangée à votre soin 
quotidien. Si vous choisissez 
la première option, privilégiez 
une application à la sortie de la 
douche lorsque les pores de la 
peau sont dilatés. Cela favorise 
une meilleure pénétration.

Comment l’appliquer sur les 
cheveux et le cuir chevelu ?

À la manière d’un soin de finition, 
appliquez deux ou trois gouttes 
d’huile d’amande douce sur les 
longueurs et les pointes. Autre 
possibilité ? Faire un bain d’huile 
si votre chevelure le réclame, à 
laisser poser quelques heures ou 
toute la nuit.
Contre indiquée sur les cuirs 
chevelus gras, l’huile d’amande 
douce est en revanche l’allié 
des cuirs chevelus secs. Elle 
est souvent recommandée pour 
masser les cuirs chevelus délicats 
des tout-petits qui présentent des 
croûtes de lait afin d’aider à les 
décoller.
Bébé, femmes enceintes… 
L’huile d’amande douce 
convient-elle à tout le monde ?
Sa douceur lui confère une place 
de choix dans de nombreux 
soins pour toute la famille, y 
compris les bébés et les femmes 
enceintes. Grâce à son action 
assouplissante et émolliente, 
l’huile d’amande douce permet 

d’ailleurs de prévenir et atténuer 
les vergetures.
Déconseillée pour les personnes 

allergiques
Elle est tout de même déconseillée 
auprès des personnes allergiques 
aux fruits à coque par mesure de 
précaution. Aussi, si vous avez 
une peau réactive ou sensible, 
mieux vaut réaliser un test cutané 
avant de l’utiliser. Pour cela, 
il suffit d’appliquer une petite 
quantité d’huile sur votre poignet 
ou au creux du bras. En cas de 
mauvaise réaction dans les 24 
heures qui suivent, mieux vaut ne 
pas l’utiliser.

À ne pas utiliser si vous 
souffrez d’eczéma

Les huiles végétales ne sont pas 
recommandées pour les patients 
qui souffrent d’eczéma. En effet, 
elles contiennent des grosses 
molécules qui restent à la surface 
de la peau et ne pénètrent pas et 
n’étanchéifient pas. Mieux vaut 
se tourner vers des émollients 
plus adaptés comme le cérat ou 
encore la glycérine ou le cold 
cream.

Biologique, en pharmacie… 
Quelle huile d’amande douce 

choisir ?
Choisissez-la certifiée bio si 
possible et pressée à froid. Veillez 
également à sa composition en 
vous assurant qu’elle n’est pas 
mélangée à d’autres huiles. Dotée 
d’une délicate odeur d’amande, 
elle pénètre assez rapidement 
la peau lors du massage. 
Vous trouverez des flacons en 
pharmacie, parapharmacie et 
magasins bio. 

Quels sont les bienfaits de l’huile d’amande douce 
sur la peau et les cheveux ?

Une dermatologue dévoile l’aliment à consommer 
tous les jours pour réduire l’apparence des rides
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La chanteuse et poétesse améri-
caine Patti Smith va faire souf-
fler un vent punk rock à la Fête 
de l’Humanité en septembre, ont 
annoncé, vendredi 28 mars, les 
organisateurs de ce grand ras-
semblement musical et politique 
ancré à gauche, qui prépare sa 
90e édition.

L’interprète de Because the Night 
et People Have the Power avait 
déjà séduit le public de la Fête de 
l’Huma en 2012. Elle revient «en 
format quartet, accompagnée de 
Tony Shanahan à la basse et aux 
claviers, Seb Rochford à la bat-
terie et Jackson Smith», son fils, 
aux guitares, a détaillé l’organi-
sation dans un communiqué.

Considérée comme la marraine 

du punk rock, entrée au Rock & 
Roll Hall of Fame en 2007, Patti 
Smith continue de se produire à 
78 ans. Elle prévoit notamment 
deux Olympia en octobre. Fin 
janvier, l’artiste avait néanmoins 
annulé une représentation à Sao 
Paulo, au Brésil, après avoir été 
victime d’un malaise sur scène.

Légende de la scène punk des 
années 1970 pour son album 
phare Horses, Patti Smith est 
également connue pour être une 
militante des droits humains et 
pour le climat. Son profil colle 
avec l’édition anniversaire de la 
Fête de l’Humanité, placée «sous 
le signe de la paix». Le festival 
se tiendra du 12 au 14 septembre 
sur la Base 2017 du Plessis-Pâté 
(Essonne), au sud de Paris.

Une programmation éclectique

Parmi les autres noms dévoi-
lés figurent le rappeur et acteur 
Fianso, pourtant désormais porté 
sur sa carrière au cinéma, la fan-
fare allemande de techno Meute, 
Eddy de Pretto, Hoshi, Adé ou 
encore Aliocha Schneider, nom-
mé aux dernières Victoires de la 
musique.

L’édition précédente a accueilli 
environ 450 000 spectateurs, 
selon l’organisation. Ce grand 
rassemblement de la gauche, 
porté par le journal L’Humanité 
historiquement lié au Parti com-
muniste, s’inscrit aussi comme 
un temps fort de rencontres poli-
tiques et de débats d’idées.

La chanteuse et poétesse 
américaine Patti Smith 
va faire souffler un vent 

punk rock à la Fête de l’Huma-
nité en septembre, ont annoncé, 
vendredi 28 mars, les organisa-
teurs de ce grand rassemblement 
musical et politique ancré à 
gauche, qui prépare sa 90e édi-
tion.

L’interprète de Because the 
Night et People Have the Power 
avait déjà séduit le public de la 
Fête de l’Huma en 2012. Elle 
revient «en format quartet, ac-
compagnée de Tony Shanahan 
à la basse et aux claviers, Seb 
Rochford à la batterie et Jackson 
Smith», son fils, aux guitares, a 
détaillé l’organisation dans un 
communiqué.

Considérée comme la marraine 

du punk rock, entrée au Rock & 
Roll Hall of Fame en 2007, Patti 
Smith continue de se produire à 
78 ans. Elle prévoit notamment 
deux Olympia en octobre. Fin 
janvier, l’artiste avait néanmoins 
annulé une représentation à Sao 
Paulo, au Brésil, après avoir été 
victime d’un malaise sur scène.

Légende de la scène punk des 
années 1970 pour son album 
phare Horses, Patti Smith est 
également connue pour être une 
militante des droits humains et 
pour le climat. Son profil colle 
avec l’édition anniversaire de 
la Fête de l’Humanité, placée 
«sous le signe de la paix». Le 
festival se tiendra du 12 au 14 
septembre sur la Base 2017 du 
Plessis-Pâté (Essonne), au sud 
de Paris.

Une programmation éclectique

Parmi les autres noms dévoi-
lés figurent le rappeur et acteur 
Fianso, pourtant désormais porté 
sur sa carrière au cinéma, la fan-
fare allemande de techno Meute, 
Eddy de Pretto, Hoshi, Adé ou 
encore Aliocha Schneider, nom-
mé aux dernières Victoires de la 
musique.

L’édition précédente a accueilli 
environ 450 000 spectateurs, 
selon l’organisation. Ce grand 
rassemblement de la gauche, 
porté par le journal L’Humanité 
historiquement lié au Parti com-
muniste, s’inscrit aussi comme 
un temps fort de rencontres poli-
tiques et de débats d’idées.

Nintendo s’est longtemps mé-
fié des adaptations hollywoo-
diennes de ses franchises, après 
l’échec du film «Super Mario 
Bros.» en 1993.

Le film en prises de vue réelles 
tiré de l’univers du jeu vidéo 
The Legend of Zelda arrivera 
sur les écrans du monde entier 
le 26 mars 2027, a annoncé 
Nintendo, vendredi 28 mars. Le 
géant japonais des jeux vidéo 
a dévoilé cette date via sa nou-
velle application lancée jeudi, 
Nintendo Today!. Une courte 
vidéo y indique la date de sor-
tie de ce premier film issu de la 
saga créée en 1986 par Shigeru 
Miyamoto, le père d’un autre 
personnage de jeu vidéo célèbre, 
Mario.

The Legend of Zelda relate les 

aventures de Link, un elfe en tu-
nique armé d’une épée, et de la 
princesse Zelda dans un monde 
de fantaisie peuplé de monstres. 
Très populaire, la série de jeux 
s’est vendue à plus de 140 mil-
lions d’exemplaires à travers le 

monde, et le dernier opus ma-
jeur sorti en 2023, Tears of the 
Kingdom, est devenu le jeu le 
plus rapidement vendu de toute 
la saga.

Première adaptation sur 
grand écran

Annoncé en novembre 2023, 
le film doit être réalisé par Wes 
Ball, auteur de la trilogie Maze 
Runner, et coproduit par Avi 
Arad, qui a supervisé plusieurs 
grands films de la série Spider-
Man, et impliquer également 
Shigeru Miyamoto. Si la saga 
Zelda n’avait encore jamais eu 
les honneurs du grand écran, une 
série animée de 13 épisodes a vu 
le jour en 1989.

The Legend of Zelda sera le 
deuxième univers de Nintendo 
à bénéficier d’une adaptation sur 
grand écran, après Super Mario 
Bros, le film. Ce long-métrage 
d’animation mettant en vedette 
le plombier moustachu a récolté 
plus de 1,36 milliard de dol-
lars de recettes dans les salles 
à travers le monde, se faisant 
seulement distancer par Barbie 

au box-office en 2023. Un deu-
xième opus est prévu pour le 3 
avril 2026.

Nintendo s’est longtemps mé-
fié des adaptations hollywoo-
diennes de ses franchises, après 
l’échec du film Super Mario 
Bros. en 1993 : une dystopie ra-
tée, où Mario se retrouve plongé 
dans une dimension apocalyp-
tique peuplée de dinosaures. À 
l’époque, l’entreprise avait sim-
plement vendu le nom de son 
héros à Hollywood, sans partici-
per à la réalisation. Mais le car-
ton de son dernier dessin animé 
dédié au plombier, pour lequel 
le géant japonais s’est impliqué 
dans le développement, a validé 
une refonte de son approche.

Le film inspiré du jeu vidéo «Zelda» sortira le 26 mars 
2027, annonce Nintendo

La chanteuse américaine Patti Smith revient à la Fête de 
l’Humanité pour sa 90e édition

Ithra accueillera les festivités de l’Aïd Al-Fitr



À l’occasion de l’Aïd el-
Fitr, la Société nationale 
des transports ferroviaires 

(SNTF) et la Direction des 
transports de la wilaya d’Alger 
ont mis en place un programme 
spécial pour garantir la mobilité 
des citoyens durant cette période 
festive. Ce dispositif inclut alors 
une adaptation des horaires des 
trains, bus, métro, tramway et 
téléphériques pour permettre 
aux usagers de se déplacer plus 
facilement.
La SNTF a alors annoncé une 
modification des horaires des trains 
pour le premier jour de l’Aïd. 
Les liaisons principales seront 
maintenues avec des ajustements 
pour assurer un service optimal aux 
voyageurs.
Consultez les horaires détaillés 
pour chaque ligne :
•	 Ligne Alger – Thénia : 
Consulter ici
•	 Ligne Alger – El Affroun 
: Consulter ici
•	 Ligne Alger – Zéralda : 
Consulter ici
•	 Ligne Zéralda – Thénia : 
Consulter ici
•	 Ligne El Affroun – 
Thénia : Consulter ici

•	 Ligne Alger – Oued Aïssi 
: Consulter ici
•	 Ligne Agha – Aéroport 
Houari Boumediene : Consulter ici
Aïd el-Fitr 2025 : un dispositif de 
transport exceptionnel à Alger
À l’occasion de l’Aïd el-Fitr, la 
Direction des transports de la 
wilaya d’Alger a mis en place 
un plan spécial pour faciliter les 
déplacements des citoyens. Un 
large dispositif couvrant bus, métro, 
tramway, téléphériques et trains 
a été déployé, avec des horaires 
adaptés pour répondre aux besoins 

des usagers. Que ce soit pour 
rejoindre la mosquée, rendre visite 
à des proches ou se déplacer dans la 
capitale, les Algérois bénéficieront 
alors d’un service renforcé.
Ainsi, parmi les mesures phares, 
189 bus seront mobilisés sur 182 
lignes dès le premier jour de l’Aïd. 
Ce service sera assuré tout au long 
de la journée et en soirée afin de 
garantir une meilleure accessibilité 
aux différents quartiers.
Un service spécial pour la Grande 
Mosquée d’Alger
Un dispositif particulier a donc 

été mis en place pour permettre 
aux fidèles d’accéder à la 
Grande Mosquée d’Alger dès les 
premières heures du matin. Des 
bus partiront dès 6h00 de plusieurs 
points stratégiques de la capitale, 
notamment :
•	 Centres-villes : Premier-
Mai, Audin, Martyrs
•	 Banlieues et quartiers 
périphériques : Kouba, El-
Annasser, Khemis El-Khechna, 
Hammadi, Ouled Moussa, Baraki, 
Rouiba, Sidi Abdellah, et bien 
d’autres.

Le retour des fidèles sera également 
pris en charge après la prière, leur 
permettant ainsi de rentrer chez eux 
en toute sérénité.
Une mobilisation générale des 
transports publics
Outre le réseau de bus, l’ensemble 
des moyens de transport urbains 
seront en service durant l’Aïd avec 
des horaires adaptés :
•	 Métro d’Alger : de 5h00 à 
22h00
•	 Tramway : premier départ 
à 5h30 (Rouïba et Dergana), dernier 
départ de Dergana à 22h00 et de 
Rouïba à 23h15
•	 Téléphériques : ouverts 
dès 9h30 le premier jour, puis à 
partir de 8h30 les jours suivants, 
jusqu’à 19h00
•	 Trains : en circulation 
de 6h00 à 18h00, avec un 
renforcement des liaisons vers 
Thénia, Tizi Ouzou, El Affroun, 
Zéralda et Bouira
Enfin, pour répondre à la forte 
affluence due aux retrouvailles 
familiales, 23 bus supplémentaires 
ont alors été affectés à des lignes 
spécifiques, avec des départs 
prolongés jusqu’à 00h40, offrant 
ainsi plus de flexibilité aux 
voyageurs.

L’Algérie est en deuil. 
Le grand artiste 
Hamza Feghouli, 

connu du grand public pour son 
rôle emblématique de Maman 
Massouda, s’est éteint ce 
vendredi après un long combat 
contre la maladie. Son décès 
marque la fin d’une carrière 
artistique riche et influente, qui 
a laissé une empreinte indélébile 
dans le cœur des Algériens.
Dès l’annonce de sa disparition, 
de nombreuses personnalités 
politiques et culturelles ont 
exprimé leur tristesse et rendu 
hommage à son immense talent. 
Le président de la République a 
présenté ses condoléances à sa 
famille et à l’ensemble du monde 
artistique, saluant le parcours 
exceptionnel d’un artiste qui a su 
égayer les Algériens même dans 
les moments les plus difficiles.
Le ministre de la Culture, Zohir 
Ballou, a également exprimé son 
chagrin, rappelant que Hamza 
Feghouli n’était pas seulement 
un acteur, mais une véritable 
figure éducative et patriotique. 
À travers ses personnages et son 
style unique, il a su transmettre 
des valeurs fortes tout en 
divertissant des générations 

entières.
La cérémonie des funérailles, 
organisée à Tiaret, sa ville natale, 
a connu une affluence importante. 
De nombreux artistes, figures 
politiques et anonymes se sont 
rassemblés pour lui rendre un 
dernier hommage, preuve de 
l’amour et du respect que lui 
portait le peuple algérien.
Un parcours artistique 
exceptionnel
Hamza Feghouli a commencé sa 
carrière sur les planches du théâtre 
à la fin des années 1960, avant de 
se faire un nom à la télévision. 

Son premier grand rôle, Maman 
Massouda, est né d’un heureux 
hasard lors d’une représentation 
en 1970 à Tiaret. Ce personnage 
de mère analphabète mais 
pleine de sagesse est rapidement 
devenu une icône du petit écran 
algérien, notamment dans 
l’émission La Jardin Enchanté, 
qui a bercé l’enfance de plusieurs 
générations.
Mais Hamza Feghouli ne s’est 
pas limité à ce rôle. Il a également 
marqué le cinéma algérien avec 
des performances remarquables 
dans plusieurs films cultes, 

notamment :
•	 Le Taxi Brousse (1989), 
où il interprète un personnage 
mémorable.
•	 Sheref El Kabila 
et Mouritouri, des œuvres 
marquantes du cinéma national.
•	 La médaille de Hassan 
et La mise à l’épreuve, où il a 
démontré toute l’étendue de son 
talent dramatique.
À la télévision, il a brillé dans 
des séries très populaires comme 
Dar El Jiran, Kahwet Mimoun, 
Boudou et Kaid Zaman, où 
son humour et sa prestance ont 

toujours conquis le public.
Un mentor et une inspiration 
pour les jeunes talents
Au-delà de ses propres succès, 
Hamza Feghouli a toujours eu à 
cœur de transmettre son savoir 
aux nouvelles générations. Il 
a contribué à la formation de 
nombreux artistes, dont Malika 
Belbey et Jamel Laroussi, qui 
reconnaissent en lui un véritable 
maître et un modèle. Son 
approche unique du jeu d’acteur 
et son engagement envers la 
jeunesse ont fait de lui un mentor 
respecté.
L’artiste nous quitte à l’âge de 
82 ans, en plein mois sacré du 
Ramadan et un vendredi. Son 
départ est une grande perte 
pour le monde artistique, mais 
son œuvre perdurera à travers 
ses innombrables contributions 
au théâtre, au cinéma et à la 
télévision algérienne.
Hamza Feghouli restera dans 
la mémoire collective comme 
un artiste engagé, un humoriste 
talentueux et un éducateur à 
travers l’art. Son personnage de 
Maman Massouda, qui a marqué 
des générations, continuera 
d’exister dans l’histoire de la 
culture algérienne.
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Décès de Hamza Feghouli :

 L’Algérie pleure une légende du théâtre et de la télévision

Transport pour l’Aïd El-Fitr 2025 :

 La SNTF dévoile son programme spécial


